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TOUT UN MINISTERE EST 
DESOSCANISE PAR LA FAUTE

FEDERAL
Les démissions en bloc ont fait 

perdre au pays plusieurs servi­
teurs précieux. — Le ministre 
Meighen lui-même admet que 
la situation est déplorable. — 
Pourquoi retranche-t-on quel­
ques fêtes catholiques comme 
jours de fête légale ? — Le 
rapport du comité des pen­
sions aux soldats est déposé à| 
la Chambre.

UNE ENQUETE
QUI S’IMPOSE

(De notre correspondant)
OTTAWA. Ont., ]9.— Le rapport 

du comité des pensions aux so:dats 
et à leurs dépendants a été déposé 
hier soir. Il est considérable et ''on 
croit que le gouvernement devra pré­
senter de la législation avant long­
temps. Aux communes, i’assistan : a 
été très limitée comme toujours d’ail­
leurs le vendredi, bien qu’il y ait 
séance, demain. Cependnnt, les af­
faires ont marché rondement, comme 
on pourra le constater par la suite 
du rapport.

Ministre occupé
Les rapports de plusieurs comités 

réguliers de la chambre ont été pré­
sentés et ont été lus au commence­
ment de la soirée. L’Hon. M. King a 
demandé, avant de passer à l’ordre du 
jour, quand le gouvernement se pro­
posait de déposer les crédits supplé­
mentaires. Sir Robert Borden a ré­
pandu que le ministre des finances 
avait été tellement occupé qu’il n’a­
vait pas eu le temps de prendre une 
dé-ision sur ce point. M. Archambault 
était à poser une question en rapport 
avec la destituticrt du gardien du fort 
Chambly, lorsque l’orateur fit cuser- 
\er qu’il serait préférable rj soume:- 
tro ces observations pendant la dis­
cussion des crédits ou par manière 
<ie question au feuilleton de In cham­
bre.

Travaux publics 
La chansbre se forma en cc-mrté 

pour discuter les crédits du ministè­
re des travaux publics, ponts et chaus 
sées. Il y a eu de la discussion sur 
un item de $100,000 concernant la 
construction d’un pont reliant les 
deux rives d’une rivière Tans la ville 
de Banff, Alla. Le Dr Reid dit qué ’e 
gouvernement n'avait pas changé de 
politique en matière de construction 
de ponts. Il est prêt à aider \ la con- 
truction de ponts internationaux et 
interprovinciaux; le gouvernement 
voit, aussi à la construction ries ponts 
tournants.
Des démissions

Les libéraux ont posé un grand nom 
bre de questions à M. Meighen, sur 
Tes démissions récentes dans le per­
sonnel de son ministère. Il dit admet­
tre que la médiocrité des salaires et 
ies ennuis survenus à la suite de la 
réorganisation avaient été la cause 
principale des départs. Quelques-uns 
ont été remplacés. M. Meighen dut 
admettre que ces démissions en masse 
avaient été un véritable désastre pour 
ce ministère. Il est très difficile d’ob­
tenir des experts pour les modestes 
salaires offerts. Il y eut un long dé­
bat sur la nécessité de développer 
nos ressources minières. Les tenants 
de l’étatisation des ressources vou­
draient que le ministère engage, non 
seulement des savants qui font les re­
cherches préliminaires mais des pros­
pecteurs et que le gouvernement ex­
ploite lui-même nos immenses res­
sources minières. I/hon. M. Crerar 
est de cette école et même M. McLean 
de York.

M. Devlin attira l’attention du gou­
vernement et du pays sur les prodi­
gieuses ressources forestières, agri- 
colei et minières de la belle vallée de

En face de la cont'nuation du 
scandale des maisons de jeu dans 
cette ville, une enquête complè­
te s’impose à l’hôtel de ville et 
au département de la police.

Cette enquête doit se faire, si­
non les citoyens soucieux de l’o­
béissance à la loi, sauront pren­
dre les moyens pour démasquer 
ceux qui profitent de leur situa­
tion sociale pour protéger le vi­
ce.

Les faits suivants ne peuvent 
être laissés dans l’ombre .

X.—H existe des maisons de 
jeu où l’on dévalise les citoyens;

2. —Quelques-unes de ces mai­
sons sont situées en plein cen­
tre de la ville ;

3. —La police ne peut ignorer 
l’existence de ces maisons :

4. —Ces maisons de jeu ont dé­
jà reçu, nous affirme-t-on, la 
visite de certains constables ;

5. —Tl se vend et se boit en ces 
endroits des boissons alcooli­
ques ;

6. —Des citoyens qui sont con­
nus ont perdu en ces endroits 
des sommes énormes et que plu­
sieurs n’avaient pas les moyens 
de perdre ;

7. —Cette enquête devra aussi 
faire connaître aux contribua­
bles de cette ville la raison du 
long silence de la police et du 
comité de la police sur ces faits 
illégaux et aujourd’hui de noto­
riété publique.

il faudra bien que l’on respec­
te l’opinion publique si l’on ne 
veut pas respecter^ loi....... ........

----------- ---------------------------------- I

UN ORDRE DE LA 
COUR DANS LA 

CAUSE LABDIEi

LA CAMPAGNE CONTINUE
Les présidents conjoints du co­

mité de souscription en faveur de 
l’Hospice du Sacré-Coeur font sa- 

oir au public qu’en raison de 
’absence d’un nombre considéra­

ble d’hommes d’affaires, le comi-
---------  té a résolu de conlinuer pendant

MONTREAL, 19. — On annon- quelques jours encore sa campa- 
ce de source certaine, que la Rè- Rne dans la ville même de Sher- 
gle Nisi dirigée contre le Préfet brooke.
du Pénitencier de St-Vincent de Le montant total souscrit dans 
Paul pour mépris de Cour, dans la cité s'élève au chiffre respec- 
la cause des frères Lcbrie, vient table de $70,500. C’est dire la gé- 
d’être signifiée à son assistant nérosité dont fait preuve notre 
par J. Ovila Morin, huissier de la population, c’est dire aussi le zèle 

jCour Supérieure, conformément et le dévouement des quêteurs GOMPERS REELU 
au mode de signification permis volontaires, 
hier par l’honorable juge Archi- Afin donc de donner aux retar- 
bald. On dit que l’assistant du dataires la chance d'envoyer leur 
préfet a refusé de recevoir la nom et leur obole, et à ceux que 
pièce, mais elle lui a été signifiée les affaires ont retenus hors de

ECHOS
TELEGRAPHIQUES

fe-JiVICE DL LA P.<ùâ-^ 
LAT\AlJlLiV • *

TURCS CONTRE ANGLAIS
CONSTANTINOPLE, 1!).—On rap- 

porte plusieurs batailles entre les Na­
tionalistes turcs et le* Anglais, en
Turquie.

nonobstant son refus.

L'EX-EMPEREÜR 
DES ALLEMANDS 

TRES MALADE
II aurait été assailli 

après-midi à cinq heures. — On 
ignore encore si sa maladie 
grave est le résultat de l’atta­
que faite contre sa personne.

la ville le loisir de préparer leur 
souscription pour cette oeuvre 
qui est notre oeuvre à tous, la 
campagne ne se clora pas aujour­
d’hui, 19, mais elle sera prolongée 
durant les premiers jours de la 
semaine prochaine.

Nous publierons lundi la listei - m ,
complete des souscriptions que Tel de loi accordant le droit aux femmes 
manque d espace ne nous permet | belges d’être élues comme députés.

mercredi pas d inclure aujourd’hui

MONTREAL, 19. — Samuel Gom 
per? a été hier réélu président de U > 
Fédération Américaine du Travaü 
pour la 39ème fois.

CRISE AU PORTUGAL
LISBONNE, 19.—Le premier mi- ! 

nistre Ramos Preto a présenté la dé­
mission de son cabinet, après la ses­
sion de la Chambre, hier.

LES FEMMES BELGES
BRUXELLES. 19.—La Chambre a

(Presse Associée)
BERXJN, 19.— Le Neuen Badis- 

c-he La.’'des Zeitung apprend de sour­
ce autorisée que l’ex-empereur Guil­
laume d'Allemagne est dangereuse­
ment malade.

DOORN, Hollande, 19.— Un atten­
tat contre la vie de l’ex-kaiser Guil­
laume a eu lieu à cinq heures de l’a­
près-midi, mercredi dernier. Les dé­
tails de cette aggression sont assez 
vagues, mais on croit que l'ex-empe- 
reur s'en tira sans blessure.

D'autre part, une dépêche de source 
allemande annonce que l’ex-kaiser 
est gravement malade, mais on ne dit 
pas si cette maladie est la conséquen­
ce de l’attaque faite contre sa person- 

tHëT-

la Gatineau, du comté de Wright sur­
tout.

M. Pelletier, député de Matane fit 
alors observer que le gouvernement 
ne poursuivait pas ia mêmc politique 
dan* toutes les parties du pays. Il 
avait lui-même demandé l’octroi d'une 
charte pour la construction d'une voie 
ferrée dans la vallée de la Gaspésie. 
s; riche en terrains agricoles, en ii- 
mites forestières et en terrains mi 
niers. La charte fut refusée. Les sub­
sides du ministres des mines furent 
enfin adoptés. Il y eut ensuite de la 
discussion sur les amendements à la 
loi de l’accise.
Au Sénat

Le sénat a lu en troisième lecture 
le bill du gouvernement concernant 
le service civil, l'amendant de façon 
que les fonctionnaires, commis et em­
ployés de la chambre haute soient 
soustraits au contrôle de ia commis­
sion du service civil et limitant les 
congés des employés civils à neuf du­
rant l'année.

Avant la troisième lecture du bill 
du service civil, eut lieu une vive dis­
cussion de l’amendement du séna­

teur Fowler limitant les congés du ser­
vice civil. Le sénateur Lavergne pro­
pose que le bill soit renvoyé au comi­
té général de la chambre afin que i’E- 
piphanie, l’Escension, l'Immaculée- 
Conception, et la Toussaint soient 
maintenus comme jour de congé. Ces 
jours de fête sont observés par la re­
ligion catholique ef ne devraient pas 
être retranchés de la liste des jours 
de fête légaux. La motion est perdue 
sur division.

L'HON. M. DAVID 
FAIT L'ELOGE DE 

SIRLOMERGOUIN

LE COMMERCE DU SUCRE
| OTTAWA, 19.—Personne autre que 
j les marchands en gros et les détail- 
I lants n’auront le droit de faire ie 
\ commerce du sucre au Canada.

LE TRUST DE L'ACIER
MONTREAL., 19.—L’assemblée an­

nuelle le la Dominion Steel Corpora­
tion a été mouvementée. Six direc 
tcurs ont été remplacés ainsi que plu 
sieurs membres de l’exécutif.

LES CHEVALIERS DE 
DONNENT 

$35,000 A LAVAL

MONTREAL, 19.— La distribution 
des prix à l’école technique, a eu lieu 
jeudi soir, sous la présidence de M.
A- L .Oaron.

LTion. Athanase David était pré­
sent et a prononcé un discours.

“Il y a quelque dix ans” dit le se. 
crétaire provincial, "lorsque furent 
créées l’Ecole Technique et l’Ecole 
des Hautes Etudes Commerciale* de 
Montréal, la critique, parfois mauvai- ! 
se conseillère, faillit tuer l'oeuvre ETUDIANT ACCUSE 
naissante.

“.le detate quT y ait quelqu’un : HANOVER, N.H.. 19.—C. N. Wise, 
dans le Québec qui ne reconnaisse 1 d’Akron, Ohio, étudiant au collège de

LE MYSTERE SMALL
TORONTO, 19.—Un mandat a été 

émis pour l’arrestation de John 
Doughty, ancien secrétaire privé 
d’Ambrose Small. On l’accuse de cons­
piration pour avoir fait enlever ce 
millionnaire.

HOMMES DEMANDES
On demande 200 hommes pour travailler à la construe* 

tion d’un moulin à East Angus. Des journaliers, des menui­
siers et des mécaniciens. S’adresser à La BROMPTON PULP 
and PAPER CO., de East Angus.

Ill

IJIYEMRF POIX DF PASSAGE PRET
Chaque fols que le conducteur ar­

rête pour changer de l’argent, votre 
voyage est retardé de plusieurs secon­
des. Si tout le monde Rivait leur billet 
prêt, les tramways Iraient plus vite 
et feraient plus de vuyuge.

Pour économie ,.et efficacité — 
Achetez une carte de billets. . .. y.

[f»vente par tons Ses principaux marchands

s&bnrou

*$1*50

QUEBEC, 19.—.Jeudi soir, eut lieu, 
à l'Université, la collation des diplô­
mes. La cérémonie fut présidée par le 
recteur, Mgr Frs. Pelletier.

Dès le début de la séance, M. l’ab­
bé Gariépy, professeur de théologie 
morale, fit la revue de l’année uni­
versitaire qui a été à tous les points 
de vue des plus fécondes.

Quatre nouveaux professeurs ont 
été nommés à la faculté de droit, du 
cours de l'année académique 1919-20. 
Ce sont MM. A. Gravel, Jos. Prévost, 
L. A. Richard et A. Lachance, C.R.

Mentionnons encore la nomination 
de M. l’abbé Walter Cannon comme 
professeur agrégé.

Il fut annoncé qu’un grand mouve­
ment serait inauguré afin de donner 
à l'institution québécoise tout le dé­
veloppement et tous les avantages 
possibles.

L’initiative de cette belle oeuvre 
revient aux Chevaliers de Colomb, qui 
ont recueilli une somme re *35,000 
dont le produit servira à l’érection 
d’une chaire d’école normale supé­
rieure. Cette chaire portera le nom ne 
Chaire Larue, commémorant la mé­
moire de feu le Dr Hubert Larue, l’un 
des hommes distingués que Laval a 
formés.

M. Gariépy au nom de tous ceux 
qui s’intéressent à l’éducation et au 
bien-être intellectuel de la race, re­
mercia les Chevaliers de Colomb pour 
leur généroité et leur dévouement. On 
trouvera dans une autre colonne, ce 
qui a trait à ia présentation de la 
bourse des Chevaliers.

Faisant allusion à la séance musi­
cale et dramatique organisée, au 
mois de mai par les étudiants, l’ora­
teur déclare que les autorités de l’U­
niversité ont été bien sensibles à 
cette marque d'attachement.

Le grand Chevalier de la section 
québécoise des Chevaliers de Colomb 
M. Alf. Savard, C. R., lut l’adresse de 
présentation de la bourse. M. Lame 
président du comité de souscription 
dont le zèle assura le succès de l'en­
treprise ardue, porta ensuite la paro­
le. Le chiffre des collectes recueillies 
superbement enluminé sur pardhet- 
min fut offert à Mgr le Recteur qui 
exprima eux généreux donateurs la 
gratitude de l’Unive'rsIté.

On procéda alors à la collation des 
diplômes mérités par les élèves des 
différentes facultés.

aujourd’hui la haute sagesse de sir 
Lomer Gouin qui. comprenant son 
temps et ses besoins, eût le courage 
d’être un innovateur.

“La politique, digne du nom, est 
bien celui qui sait discerner dans i’a- 
yenir le meilleur sort qui convienne 
a ceux qu il doit diriger, et qui les v 
oriente par une législaton courageu­
se, et. parfois même osée. Ce sora, je 
crois, à l’élcge du premier ministre, 
d’avoir été un des premiers à eom- 

j prendre les possibilités du dévelop­
pement industriel chez nous, et, par­
tant, la nécessité de former des com­
pétences financières, industrielles 
et commerciales.”

Dartmouth, détenu comme témoin à 
cause de la mort de l’étudiant Henry 
Maroney, a été relâché sous caution 
tic *1,000, fourni par son père.

ON CRAINT DES 
EMEUTES CE SOIR 

A DULUTH, MINN.

IL SE TUE 
EN TOMBANT 

D’UN TRAIN '

ST-PAUL, Minn., 19. — Craignant 
de nouveaux troubles à Duluth, ce soir, 
tille oü 3 nègres furent lynchés il y 
n quelques jours, les autorités locales 
ont demandé au gouverneur Bumquist 

.d’envoyer des troupe? pour faire la pa­
trouille dans les rues.

Quatorze nègres sont actuellement 
en prison et des mSiaces ont été pro­
férées contré eux.

Le gouverneur a (mmédiatement or- 
_______ donné à la batterie F et à un détache-

MONT-JOLI, 19— Un affreux ac- !lneT,t de mitrailleuses de se rendre à 
cident est arrivé à M. Arthur Bou- i Duluth.
chard, de Mont-Joli, serrefrein au i Do shérif Magie a annoncé que les 
service de 1T. C. R. M. Bouchard était I troupes tireraient sur tous ceux qui 
en devoir sur l’Océan Limitée allant i essaieraient de pénétrer de force au 
vers Halifax quand vers 11 heures pénitencier de St-Louis, 
du sou, jeudi, il tomba â l arrière du 
dernier wageri. environ ?. milies h 
l’ouest de la gare de Sayabec et; sa 
disparition ne fut constatée que a eux 
heures plus tard.

En arrivant à Matapédia on avisa 
les autorités de suite et le malheu­
reux fut trouvé, quatre heures après 
l'accident, par un convoi de fret et 
fut transpolrté à la gare de St-Moise.
H avait le crâne fracturé et des cent, 
fusions par tout le corps.

Une enquête fut tenue hier après- 
midi par le Docteur Drolet, de Val- 
Brillant qui a rendu le verdict de 
mort accidentelle. Le défunt a été 
transporté dans sa famille à Mont- 
Joli hier soir.

La victime était âgé da 37 ans et , . 
laisse petor le pleurer une épouse et j T®* °®s droits belges en Russie, 
cinq enfants en bas âge; son père M.
Théophile Bouchard, marchand de ;
Mont-Joli,è et plusieurs frères et 
soeurs.

LA BELGIQUE ET 
LES BELATIONS 

AVEC LA RUSSIE
(Presse Associé-»)

BRUXELLES, 19.—Au conseil du 
cabinet, il a été décidé hier, que la 
Belgique favorise en principe la levée 
du blocus contre ia Russie bolch&riste 
et la reprise des relations commer­
ciales avec ce pays, sous condition ce­
pendant que réserve soit aaite au au-

LE DEFI DE WILSON

m

V

“Le Magasin Favori des Hommes”

P
SEM!-READ\

OUPART
LIM1TF.F

42, nue w’ellington-nord
TEL. 1071

Sherbrooke

Nous avons fait plier 
le gouvernement

Nous avons lancé notre grande vente en signe de 
protestation contre une taxe injuste et impopulaire de 
10(7 sur le coût total de tous les bons vêtements. La 
nouvelle vint aux oreilles du gouvernement. La taxe a 
été modifiée et une forme moins radicale d’imposition 
a été appliquée aux nécessités de la vie et. aux vête­
ments

Mais nous continuons notre vente — nous lui don­
nons une nouvelle impulsion de fait — afin de permet­
tre à ceux qui veulent éviter le coût très élevé de la vie 
pourront s’acheter ce qu’ils veulent et quand ils le veu­
lent — avec de grandes économies.

Complets Semi-ready
Chaussures et souliers
Chapeaux et casquettes
Complets et chemises 

de sport
Cravates et chapeaux 

de paille
Tout en un mot

dti

UN MILLIONNAIRE A LA
VEILLE D’ETRE RETROUVE

DESASTRE POLONAIS
(Presse Associée)

BERLIN, 19. — Une dépêche de 
Bresflau au Taeglische Rund?chau, dit 
qu’un communiqué polonais signé par 
le général Pilsudski, annonce que 
l'offensive polonaise a été brisée et 
que l’armée est cernée par les trou- espèrent bientôt

TORONTO, 13. — Le mystère qui 
entoure la disparition d’Ambrose J. 
Small semble près de s’éclaircir.

Plusieurs lettres reçues dernière­
ment, toutes écrites de la même main, 
demandent des explications sur la ré­
compense de *50.000 pour la décou­
verte de Small mort ou vif Ces let­
tres sont anonyme? et demandent de 
répondre par voie du “New-York He­
rald” ou du “Buffalo Courier.”

WASHINGTON, 19.—U défi 
président Wilson de soumettre la 
question du traité de paix à un réfé 
rendum du peuple américain, a été 
accepté îiier. par le sénateur Har­
ding, le candidat républicain à la 
présidence.

NAVIRE DE GUERRE
FRANÇAIS A QUEBEC

QUEBEC, 18.— Le croiseur fran­
çais “La Ville d’Ys” est entré dans 
le port, hier matin à bonne heure.

II accosta immédiatement, le quai 
de la Douane.

Dans l'avant-midi le commandant 
Une de ces lettres stipule spécifi- ; de Ruffi de Panières a-compagné d» 

quement que la rançon devra être as- ; M. de St-VicU.T et de son état major a 
sez forte pour faire vivre luxueuse, été saluer le lieutenant-gcuvorneur. 
ment leur vie durant ceux qui ont au Parlement, le maire a l’Hôtel de 
enlevé Small. Ville et les autorités religieuses.

Des avocoat d’ici s'occupent de l’af- Le navire restera quelques joui 
faire indépendamment de la police, et j dans le port. Le pabÜç fut sdmi.; à 1 

ésoudre le prob'*-1 vsiter de midi et demi à fi heures jij

Prospérité Future
T A prospérité future du Canada 

dépend principalement des efforts 
et de l'économie de ses citoyens.
Ceux qui économisent fourcisjcnt les 
moyens d'une rapide reconstruction, 
ainsi que de l'accroissement de l'in­
dustrie et du commerce de leur pays. «r».

LA BANQUE CANADIENNE 
DE COMMERCE

CAPITAL PAYE . . $15,000.000
FONDS DE RESERVE . $15,000.000

SUCCURSALE DE SHERBROOKE : E W. Tbrcwcll. Gerant

0
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MATHIEUQOUDKON ?!

ïjFOIf DE M0Rk1| 
> ^ p» tatnmv i-!*"

MATHIEl’S g! K 
Syrup of T#p|i ^

E09UVERQ1
“"fSPM.trses

.’.i-Kji-nar

DE GOUDRON 
ET D’HUILE DE 
FOIE de MORUE

ARRÊTE
Toax, Rhames, Grippe, Br©Dchites, 

Coquelaehf, Asthme, Etc.
I>o SIROP MATHIEU est un tonique effectif réuni», 
simt le- propriété curatives du GOUDRON et les qua­
lités fortifiantes de l’HUILE de FOIE de MORUE, f.es 
rhumes négligés ou mal soignés ont des conséquences 
trop graves pour risquer l’essai de préparations infé­
rieures.
Le HflW)i’ MATHIEU est te Henl vérHnhle, relui qui a fsit sur- 

ptr tant d’imitatinns ou contrefaçons d'un mérite douteux. 
EN VENTE PARTOUT

^1

jours dernier*.
—M. ie Docteur Cabana était 

Slherbrooke mardi, pour assister son 
frère !e Dr T. C. Cabar.a qu: a subi 
l'épreuve de la tra-isfusion du sang- 
en faveur de -a fermtie daigrereuae- 
ment malade. Cette épreuve, la pre 
mière du genre à Sherbrooke, fut 
faite par les Drs Indoux et Ber­
trand avec un parfait necès.

—Vendredi, 1H7

M. Pierre Patry, avec Mlle Marie— 1 
â | Alice Veilleux, fille ce M. Georges 

Vei’leux. Aux nouveaux époux beau- j 
coup de bonheur.

STE-CLOTILDE DE HORTON

Lists complets de juillet—en vente

—M. Napoléon Rousseau est à fai­
re reconstruire son magasin ainsi rpie : 
,-a résidence y attenant, lesquels ont 

enfants faisaient ' été détruits par un incendie, il y a 5 i 
id leur communion solennelle. Que le , ou six ans. C'est une construction en ! 
bonheur suive leur.- pas. brique solide, de trois étages, qui aura

—I-a fermeture des classe- 'tura les mômes dimensions que celle qu'ei- 
lieu vendredi. A la Crèche la di.sti'i- ie remplace.
bution des prix aura lien à 2 lira . Au : —Aussi M. Wilfrid Laforest dont 
collège, a 10 heures, et au couvent à le magasin et la résidence furent dé- 
une heure, p. m, traita vers le môme temps, par le feu, j

T-n individu de Sherbrooke dut fait reconstruire un© bâtisse à deux I 
reprendre le train de retour au bercail étages en bois qui lui servira da ma- 1
dans le plus court dtdai par suite de 
turbulence. Il otait venu se promener, 
oubliant qu’il était dans une ville 
paisible.

—M. Théodore Vigrcux a dfi être 
conduit par le Dr Cabana à l’hôpital 
Si-Vinront de Paul de Sherbrooke 
pour l’appendicite. Il fut opéré avec 
succès mardi. Nos meilleurs voeux de 
santé.

—Plusieurs prêtres du Séminaire 
de St-Ilyaeinthe passeront une vaean- 
•e à la maison d’été de M. P. Clark, 
ur les bords du lac. Ce site charmant 

a été surnommé “Beau .Séjour.'’

ga-in et résidence. Cette nouvel! bâ­
tisse sera plus spacieuse que celle qui 
a été détruite. Ces deux construc­
tions en face l’une de l’autre, près de 
l’église, combleront un vide qui était 
un triste coup d’oeil pour notre villa- 
S«.

—M. l’abbé Leblanc, curé de Ste- 
Klizabeth de Warwick, ainsi que M. 
Alexandre Ohampoux, son épouse et 
a soeur, étaient de passage ici ditnan 

chc, le II juin, en visite chez des a 
mis.

—Mme Raoul Roberge est assez sé 
rieusement malade

F_ _ M
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Lautomobi’
it

libîe accident 
dimanche, coin des nues 

i.ipaie et Laurier quand un au- 
bilo Dodge Vint ( ri collision avec 
voiture conduite par M. Dai-

Tablettes

ZUTOO
nif un runu'ilc que des milliers d«* C«- 

i 1 r. prennent, et elles ^u«5ri-.sent 
uu.’fr «le vilains maux (le tCte.

/. row yuéiit tout mal «le lète ru 
1’ «le L'O inimités, «ôc. la boit®
die/, tout* let. maxsliaiiti®.

| rmau'lt, d'La-tman, lue cheval eut la 
patte fracturé ?t on dut l'abattre. 
Q laat aux occupants des véhicules 

s en furent quittes pour la peur du 
moment

L rie partie d.- h,., . bail eut lieu 
. oinvanche entre les D. T. and Gy. et 

«es Goaticook. Les premier.^ furent 
vainqueurs.

—On arrêtait ces jours dernier.- 
deux pochards (jui, pris de querelle, 
tombèrent à Le au près de la rivière. 
Retirés ils en furent quitte pour une 
nuit de ecliuie et l’amende. Oh! prohi­
bition, tu est un vain mot....

.M J. L, Beaudoin, gérant de la 
!'>>«stern Township Provision Co., de 
.Sherbrooke, était chez son frère, M. 
J. A. Beaudoin, ces jours derniers.

Al Léandre Bouchard et sa tan­
te, Aille Poulin, de Sherbrooke, té­
taient à Magog, ces jours derniers.

—Le Rev. M. Gauthier et M. Fré­
déric Gauthier, son frère, d’Acton 
Vale, étaient ici dimanche.

Avait lieu une charmante réunion 
hcr. M. et Mme Arthur Bussières,
' j"urs derniers, quand pour* célé- 

■ leur 10e anniversaire de maria- 
M. et Mme A. Giraud, d'East An­

yas et d’autres amis leur fi rent la 
•-urprise heureuse de leur arrivée. 
A" meilleurs voeux à M. et Mme 
Uus.-ie res.

M. l’abbc Gosselin et AI. A. Mo- 
■ ■ , de Sherbrooke, étaient ici ces

— M et Mme .los. Allaire étaient à 
St-Juiien de Wolfe.stown. dimanche.

—M. et Mme Maurice Ruel en pro­
menade à Black Lake ces jours der­
niers.

—Mme J os. Bernier à Disraéli. vi­
sitant des parents.

—M. et Mme Harry Paradis, ain- 
•i que- Mme Jules Bouchard, de Thet- 
ford Mines, en visite chez M. Johnny 
Tanguay.

— Aime Jos. Labonfé. de Bolmina, 
en visite chez sa mère, Mme Jos. Bou­
tin.

AI. et Mme Edmond Boutin chez 
AI Jors. Allaire, ces jours derniers.

AL et Mme Ana-det Dallé, de 
Stratford, passaient le dimanche chez 
AL Orner Cormier.

—M. John Béliveau, de Ste-Marie 
de Beaucc, en visite chez .-es parents.

—M. et Mme Ernest Allaire à 
Stratford, dimanche.

--Mlles Claudia et Ymehia Lafleur . 
à Sherbrooke chez des parent 
quelques jours,

—Mnve Jos. Pinard, de passage à 
Thetford, récemment.

—M. E. M. Jacques ainsi que M. A. 
Jacques, de passage a Weedon, ces 
jours derniers.

—AI. Nazaire Fillion, de Sher­
brooke, en promenade chez .-es pa­
rents.

ST-GERARD
—M. J. D. BelUlc, do Sherbrooke, 

loi lundi.
—Un grand nombre de gens de 

•Sherbrooke en villégiature euh ehà- 
iets assistaient à la messe ici, diman­
che.

—M. et Mme Ernest Doyen, de Mar 
lieton, et L. Legendre, et leur fils 
Georges, de Sherbrooke, étaient en 
visite chez M. J. E. Beaubien, à la 
villa Montplaisir, dimanche.

—MM. et Mmes Noé Gardner et 
Ernest Daigie, de St-Hélèfte de Ches­
ter. M. et Mme Arsène Gosselin, de 
Ste-Sophie, M. et Mme Lucien Dai­
gle et M. Phiiéas Daigle, de Biack 
Lake, étaient en visite chez M. J. B. 
Boucher, samedi et dimanche.

—M. et Mme Philippe Grégoire, de 
Manchester, qui étaient en voyage de 
noces à St-Gérard et aux environ.-, 
«ont retournés au pays de l’oncle 
Sam.

-—Dimanche soir eut lieu en notre 
église le concert sacré annoncé dans 

il y a , notre dernier courrier. Ce concert 
fut fort goûté, apprécié et applaudi; 
l’assistance n’était pn.-. très nombreu­
se. mais ia qualité suppléait à la 
quantité.

10 pcs.
Mai Chanté par Emile Gour E4581
ANGE DU PARADIS Chanté par Emile Gour $1.00

MALGRE MOI. Chanté par Joseph Saucier E4582 
CHANSON A BOIRE. io pcs

Chanté par Joseph Saucier $1.00

C’EST LA FAUTE AUX HABITANTS
Monologue Comique par Elzéar Hamel E4583 

LA NOCE A MARIE-LOUISE. 10 pcs
Scène comique par Mme C. Lussier,
Elzéar Hamel et Conrad Gauthier $1.00

Musique de Danse
I’ll See You in C-U-B-A--Fox-trot Ted Lewis’ Jazz Band 
The Moon Shines on the Moonshine—Fox-trot

Ted Lewis’ Jazz Band
Along the Way to Damascus—Fox-trot

LE REVE DE MA-NON
Par mile Gour, Ténor

FUMEUR D’OPIUM
Par Aime Thibodeau et E. Gour 

LE REGIMENT DE SA "PRE ET MEUSE 
&.&!*.!»'• . . Par Joseph Saucier
JE T’AIME Par Joseph Saucier
COEUR BRISE. Par L. Chartier

E-4577 
10 pcs 
$1.00

Rose of Mandalay—Fox-trot
Art Hickman’s Orchestra 
Art Hickman’s Orchestra

E4608 
10 pcs 
$1.00 

B4679 
10 pcs.

CHANSON DE MAI. Par Mme Thibodeau $1.00 
LETTRE D’AMOUR. Par Elzéar Hamel E4680 
LES DEUX MENTEURS 10 pcs

Par Elzéar Hamel et Conrad Gauthier $1.00

A-292T

$1.00

A-2917
$1.00

Hiawatha’s Meiody of Love—-Medley Waltz and 
Beautiful Hawaiian Love—Medley Waits. Prince’s Orchestra
Lr Veeda—Fox trot 
Frogs’ Legs—Fox trot.

Columbia Saxophone Sextette 
Columbia Saxaphone Sextette

My Sahara Rose—Medley Fox-trot The Happy Six
Sudan—Fox-trot The Happy Six
Kismet—Fox-trot Accordion Guido Deiro
Karavan—Fox-trot Accordion Guido Deiro
First Whisper of Love and Dear One Far Away—Schottische 
Carrots and She’s Such a Love—Schottische

Columbia Orchestra

ST-AÜÜLPKt 0E CUOSWELL
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VETERIN \IRE

Tel. 129,'), Sherbrooke

—M EJz. DecharopJain et sa fil­
le Albina sont allés à Sherbrooke cet- 
le semaine.

—M. Auguste Taschereau est re­
tourne à Montréal par Mégantic après 
avoir passé quelques jours de vacan­
ces chez M ]p curé Larue, son oncle.

M. et Mme Delphi, Doyen sont L't Mme O. L. Fournier, opérateur du

COOKSHiRc
—La famille de M. J. B. J an elle, 

agent du C.P.R., à Cookshire, a vu 
augmenter de deux jumeaux le rom- 
bre de sea membres. Les jolis pou­
pons ont été baptisés le premier sous 
les noms de Jean. Marc, Ange, Al­
bert. Parrain et Marraine, M. et Mme 
Damasc Martel, dc^St-Jonehim', Ote. 
Yamaska, et. l’autre sous les noms 
de Marc. Edouard, Maurice a été te­
nu sur les fonts baptismaux par M.

Avant U années d’expé 
r»*. à la villo d 
1 os Américain 
traitements

or.<v dan- la pratique générale do la méde- 
Moiii - .1 et à lu campagne. Mcm'b e actif 

V terbia rcs de Philadelphie et Chicago, 
ont ameri. ains.

r
I
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Br. HEBERT, SPÉCIALISTE
n 1 hôpital du Dr Darche, Sherbrooke 

pour les yeux, oreille.», gorge, et ajustage de verres.

partis samedi pour un long voyage 
dans le, Etnts-Ùnls.

-—Mlle Eva Beauregard était de 
passage a Sherbrooke la semaine der­
nière.

-AL Johnny Béland, de Thetford, 
-t en promenade depuis quelques 

jours chez sa mère. Mme Jean Bé­
land.

M. J. Bédard, d? Mancherter. vi­
sitait récemment de nombreux pa­
rent- et amis de cette localité.

—MM. Alphonse et Orel Marcot­
te. d’East Angus, de passage ici di­
manche.

—Mlle U Charland est repartie 
pour Wotton après avoir passe quel­
ques semaines chez M. Dovila Beau- 
regard.

Mme Irénéc Corrette es* actuel- 
I cm eut à l’hôpital St-Vincent de Paul 
à Sherbrooke, au chevet de son mari 
malade.

PATRY-VELLEUX.
—Jeudi fut célébré le mariage de

C. P. R., à Cookshire. 

VACHON-ROY.

—Ce matin a eu lieu le mariage de 
Mlle M, Vachon, de cette paroisse, 
à M. O. Roy. M. E. Roy servait de té­
moin à son fi s et M. N. Roy tenait 
lieu de témoin à Mlle Vachon. Après 
’a cérémonie nuptial.'' eut lieu un co­
pieux repas chez le père du marié. 
Souhaits de bonheur à ces jeunes é- 
poux.

—M. et Mme L. G. Garon étaient 
n East-Angus dimanche, les hôtes de 
M. et Mme I. Grenier.

—M. et Mme J. A Brochu visi­
taient dimanche M. et Mme O. Dra­
peau de East-Angus.

STE-EDW1DGE

A-6150 
$1.65

A-2025

A-2864
$1.00

A-2931
$1.00

A-6152
$1.00

PopulairesChants
0h, By Jingo ! 
So Long, Oolong

Frank Crumit 
Frank Crumit

A-2935
$1.00

Rose of Washington Square 
Tirod of Me

Henry Burr A-2928
Lewis James $1.00

Alice, Where Art Thou ?—Whistling Solo and A-291®
Song Without Words—Whistling Solo. Sybil Sanderson Fagan $1.00
Ticklish Ruben Cal Stewart (Uncle Josh; A-2923
I Laughed at the Wrong Time Cal Stewart (Uncle Josh) $1.00
Values

Your Eyes Have Told Me So 
Deep in My Heart

Rosa Ponsedle

Margaret Romaine 
Margaret Romaine

78920
$1.00

A-2933
$1.00

ROCK ISLAND 
EAST ANGUS 
THETFORD 
VICTORIA VILLE

Rock island House
Hôtel Aubin 
Hôtel Commercial 

Hotel Bernier

1er MARDI 
2èine MARDI 
Sème MARDI 
4èüie MARDI

^ UNE CORRECTION NE 8ÜÊRIT PAS
N«- myr* p»*qua IrHaTifMjtBpDisaom ûtr® çiiérlf 
ou «1. laut «runnorHii lil par une fos-vo. I.® mal 

conxtitutionno],l>nfnm n’y |»out rien. J'cn* 
wmu n'importe quelle in. m, mon excellent 
tr un.’Ut, sw .'O «les instructions cltMaillôos— 
("21 D A I Ci si ''Ptrecnfant vousenuso 
V-J I \/A l I «les ennuis de co Kent®, 
Tr.-nvoypz pn* fVarffcnt. nuis écrlvec moi «lo 
suit.*, mot» tmitetn.utcht fortement recomman.lô 
aux ndnltcs aoutTnint «le «iilTluuit. s urinaires ia 
J. nr <>.i la nuit. Kcrive* pour traitement UVuai 
gratuit.

MRS. Aï. SUMMERS
725 WINP30B. ONTARIO

MM. Joiaphat. I.ionel et Frédéric 
MarehcssauU, do Kock-Island, citez 
leur père, M. G. Marchessault, réoem 
ment.

—M. et Mme Eilie Crète et M. et 
Mme W’iilie Beaudin, ila Bamstoa, 
-hoz M. et Mme Gamache. ces jours 
derniers; Mme Gamache est retour­
nés avec eux pour quelques jours.

—M. Arthur Lahaie, de Cuaticook, 
chez M. Jos. Bel.sle.

—Mlles Jeanne Favreau, Béatrice 
Marquis, M. Paquin, Henriette Mar- 
coux. Florence Kaboni, Jeannette Mar 
qiiis. chez Mlle; Alice et Onia Pelle­
tier samedi soir.

—Mme P. J Paquin et .son fils 
•lare à Goaticook, samedi après-midi.

Grafonolas 
Columbia, 
Modèles 

réguiliers, 
jusqu’à $360

Musique Instrumentale
My Isle of Golden Dreams—Violin Solo Eddy Brown A-2924 
On Maimi Shore—Violin Solo Eddy Brown $1.00
Madanai Anu Ka Makani—Louise and Ferera

Hawaiian Guitar Duet A-2918 
Hawaiian Nights—Waltzes. Louise and Ferera $1.00

Waikik Orchestra
Traviata Selections—Part I

Metropolitan Opera House Orchestra A-6149 
Traviata Selections—Part II $1.65

Metropolitan Opera House Orchestra

Nouveaux dLsques Columbia en vente chez tous 
les marchands de Columbia le 10 et le 20 de chaque 
mois.

COLUMBIA GRAPHOPHONE Co., TORONTO

pour affaires.
—M et Mme Arthur Bédard et nombreuse y assistait, 

leurs enfant*, à Barford, dimanche. —Lundi soir eut lieu un% assemblée
—M. le vicaire à Goaticook, pour i du cercle agricole, 

les Quarante-Heures, ’lundi. | „M- Eil^ar LanctAt „• 8a famille
—Lundi il y avait vente à l'enchère 'doivent déménager dans l’ancienne

chez M, Xavier Tetreault; une foule maison de M. Naz. Fouoher çfui ap­
partient à M. Marcefl Foucher. M, 
Lanctôt doit diriger les travaux dans 
le chemin de ce district. ,

—M. E. E. Desjarlais est parti i 
Québec en compagnie de M'. l’abbé 
Robidas, curé de St-Malo, mardi

! Kl II. L K TON DE LA TRIBUNE

Drame de l’Armée d’Afrique

PAR ARMAND DE LANROSE

inpath

“Lee sv

v P© Olympe n’avait pas 
rgt ans.
■ r en avait vingt-trois, 
lacune possibilité de jsma t. 
H-hcr davantage que par une 
r et des rapports, des scr- 
me iar.es ne «‘entrevoyaient 
. -eiw du capitaine français,
- pay-* annexés e* l’étudiant 
fgurnnt par hasard et pour 
an’i, es seulement dans .m 

■ e Pian e.
■e .■• reserve du soldat était 

ron seulement par édiaa- 
liére. ira:s par suite de son 

in -itairv. chez son chef, de 
c le-' amnoilité* de la jeune 

’ f avoir aucune im- 
x eux de pir*onne. 

ta: um eap.;auu» u anc.e . i

•n

famille ne s'attache point, n'epouse 
point un aventurier dont le pa.-sé est 
neonnu. un simple soldat du nom dn- 
iuel elle n’est pas même certaine, sur­
prit quand cette soeur est une Lorrai­
ne et que le soldat est un Allemand. 

“L'étudiant wurtembergoois était 
garçon de la meilleure compagnie, 
ci nant, ni compromettant, r. coû­

teux dent il fallait profiter à cause 
c ses talents divers pendant qu 
avait sous la main, text en recutn- 
nsant par une foule de bon» p \v\- 

i- c.■ pentes douceur- qu'l appro- 
.a;t certainement dans sa situation 

d'isolé, de plu# isolé que d'autres 
en? fins, moins distingués, e'. les

-■>'» -e ternr.ncro.cnt par là.
Un aide major, sergent de la Lé- 
o* un capitaine du Génie, un rcce- 

i Tlnregiatrctnent et sa fem­
me an emiLoye des Toatea, tous plus 1

ou moins passionnes pour la musique 
formaient oet orchestre en chambre 
qu’avait groupé mademoiselle Olym­
pe du Moustier,

Orchestre oui se réunissait plus ou 
moine souvent d’après le- circonstan­
ces, les saisons: r:.r tantôt c’était l’un 
i't tantôt l'autre que ses occupations 
ompèeliniont de venir.

Et le cercle «e resserrait ou s'élar­
gissait d’après le nombre des exeeu- 
tants; les morceaux choisis dépen­
daient de leur talent plus ou moins ?é- 
rieux

I es meilleurs musiciens et ceux qui 
manquaient le moins souvent autour 
de mademoiselle Olympe chef d’or­
chestre, furent bientô* le capitaine 
du genie, un Sexier ta .re tic Suida de­
puis plusieurs années, le sergent et 
Hermann.

Avant l'arrivée d'Herman c'était 
le sergent certainement qui montrait 
les plu» brillantes qualités musicales, 
c'était presque un virtuose du haut 
bois et de la clarinette

De toute cotte .socic;, a 'tistaïue où I 
avait été appel ' Herman par son ca- 
p taine, tant caust le *a ténue : x- 
eellcnte qu'à cause de la place c- 
marquable qu'il y pwuvai; occuper 
comme instrumentiste ou chanteur, 

u seul doit reteu,r T attention du lec- 
teur, en dehors de- maîtres do la mu­
sique, bien entendu.

G'e.-t le sergent de ’a Lqgior.
Faroe qu' l jouera un rôl? imper- i 

tant dans .a suite du drame.

Ce sergent était au corps depuis 
Iroi; ou quatie ans.

11 disait s’appeler Vaudrot, ou du 
i moins s'était engagé pour cinq an»
1 so u s ce nom.

Soldat parla.t, instruit, sobre, su­
bordonne. obéissant, plein de déferen- 
e pour les chefs, presque obséquieux, 

i! avait très rapidement acquis de la 
considération dans sa compagn e, cel­
le du capitaine Bailly du Moustier, la 
même que celle d’Hermann.

Sergent, il était, officiellement, sé­
vère, presque dur avec les hommes; 
mais en dehors du service il se mon­
trait bon vivant, farceur, bavard et 
généreux, régalant do sa poche souvent 
ceux-ci ou ceux-là qui manquaient 
plus d'argent que d'autres.

De sorte que si les legionnaires ' 
trouvaient parfois qu'il ronchonnait ; 
peu trop le plus souvent iis s'acoor- | 
loifn! à dire que ce n'etait point un ! 
méchant gars.

Guelqui s-sms même, ses favoris. | 
comme le vaguemestre, chantaient' 
particulièrement ses louange-

Frobablement parce qu'il leur of-1 
frai: de plus fréquentes eonsomma- 
: :ons ou de plus gros paquet* de ta1>*c I 
qu'aux autres

H avait donc de l’argent er plus de, 
sa solde, ce sergent 7

bar- aucun doute.
“Et n'y avait à cela rien d'éten-1 

naut puisqu’:’ était, racontait-il le fils j 
• ut.- dV\iMice, oh del

p.iicrs tout s.akplcinert des >brave; cjj.-

| environs de Colmar qui ne regar- 
! daient pas à un billet die cent franc 
j de temps à autre pour que le garçon 
I prit en patience la situation que leur 
; amour de la France, à tous trois, pè- 
! re. mère, fils lui avait faite.

'.Car. voilà. Vaudrot avait porté le. 
casque à pointe pondant quelques se­
maines, le commerce de son père et 
île sa mère leur rendait désastreux un 

; départ d’Alsace, mais il en avait bi«n- 
' tôt eu assez.

“Et au risque de créer des ennuis 
graves à ses parents, il avait déserté 
le régiment allemand pour la Légion.

“Tout s’arrangerait par la suite, 
quand le père et la mère auraient as­
sez ramassé d'écus.

“Us viendraient merger leurs ren­
tes à Nancy, le pays d’origine du pa­
pa du reste, et le fils les y rejoin­
drait,

“S'il parliit arfmirabloment la lan­
gue allemande, cela tenait à ce qu’il 
avait été instruit à l'école Je l'insti­
tuteur allemand, et que sa mère était 
Alsacienne. g

“Et s’il parlait aussi bien la langue 
française, cela s’expliquait par l’ori­
gine française de son père, dans la fa­
mille duquel i! passait toutes ses va­
cances. à Nancy.

“Vaudrot était donc un peu patrio­
te. un banni par amour de la France.

“S'il avait une prononciation du 
français parfois légèrement allemon- 
de, cela se comprenait puisqu’il avait 
etc oblige pendant des années de vi­

vre dans un milieu allemand.’ |ce, lui rappelant, par mille riens, çplS
^ Et, de fait tout le monde autour de j elle était Mlle du Moustier, lia soemt 
lui comprenait admirablement la ;itua i de son capitaine, et lui un «ous~«fïi- 
rion double, Lorrain par père. Al-a- : cier, fils d’épiciers de campagne.
cien par mère; donc il n'était point é- 
tonnant du tout que quoique très ins­
truit, il eût un peu d’accent allemand 
dans son lane-age. comme tous les Al-

Et cela était d’autant plus 4- 
trange chez la jeune fille qu’eBa «g 
montrait avec les plu» humbles un* 
personne d’une bonté, d’une simpbei.

saciens qui n en sont pas moi n.- de té. d'une modestie absolues, coman* 
très bons Français pour cela. tous les gens bien nés.

Vaudrot était estimé des chefs,1 En six semaines Hermann devin* 
comme sous-officier modèle, et ils davantage son respectueux camarade 
1 invitaient se rengager à 1 expiration 'que Vaudrot en six mois, Vaudrot 
de son congé, avec des promesses ri’a- j “un Français’’ cependant, un presque 
ver‘; r. compatriote des Mou «tiers tandis qm

Et lui ne protestait pas. au con- l'autre n’était qu’un sale Wurtembeir- 
tnaire, il ajoutait même que “cela fe- 1 geois. 
mit d’autant mieux son affaire que “C’était enrageant." 
so.« paren+s arrondiraient encore Et Vaudrot no tarda point à ttr* 
leur pelote pendant les .cinq anées jaloux, sournoisement jaloux, du sol- 
d’un second engagement. ^ <lat Hermann, de “Mademoiselle" soc-

“H y gagnerait donc des deux eô- lignait-d1 avec un ricanement puttun- 
téo.” lier.

Le capitaine du Moustier l’appré- Jaloux de scs très grande* gnali- 
eiait fort et lui demandait même son tés, qu’il était trop intelligent pour 
avis sur bien des chose* de la campa- ne point constater, jaloux de 1» placé 
^D;®' J „ àe choix qu’51 avait si vite conqul*e

Mademoiselle Olympe, elle, ne le chez le capitaine, jaloux encore de la 
goûtait qu’en musique. sympathie que lui témoignait made-

Hors de là elle s’en défiait, d’ir.s- , moi ne’Je Olympe, en plus dé son am». 
tinct il lui était antipathique.

Pourquoi, elle eût été embarrassée 
de l'expliquer, mais il en était aim:

Elle se gardait bien du reste de 
laisser rien paraître de ses senti­
ment! intimes et de contredire à l’o­
pinion favorable de son grand frère, vie

Ma;* elle tenait Vaudrot a distan- j A suivra. *

Olympe, en plus dé soin ama­
bilité. de sa gratitude habituelle* en­
vers tous les musiciens de aim pa* 
tit groupement artistique.

,Une sympathie de femme à homme.
Vaudrot ne s'y trompait pas.
Il avait ouvert l'oeil, Voeil da Tan*
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fTous avons toujours nombre de cheveux (*s 
toutes les races. — Foin pressé à vendre au 
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M.R. O’DON N RLL
Ecuries de 1 American House
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Soyez fiers 
des abords 
de votre 
maison.

mm
!n lî’LES SHERBR09K0IS 

SOUSCRIVENT D’UNE 
MANIERE GENEREUSE SUE DEME

DUEL SERA LE 
SORT DE CE

REGLEMENT?

Une tondeuse de gazon rembourse vite .son coût par l'é­
conomie de temps qu’elle vous permettra de faire et par la 
satisfaction qu’elle vous procurera.

Le coût en est peu élevé quand on considère les services 
inappréciables que rend cet instrument.

Lacombe éz F Js5 Ltée-
1)0, Rue King Tel. 5.T0

Hier soir, des souscriptions se to- 
t'tlisant .à une somme de S70,- 
lO.'î.OO avaient été faites par 
de. citoyens de cette ville au ' 
profit de i'Hospice du Sacré- 
Coeur. — Suite de la liste des ! 
souscriptions jusqu'à date.

Le pl-us frrard enthousis'nie règne : 
parmi les organisateurs dévoués de i 
la grande campagne de souscription : 
en faveur d’un hospice plus grand et 
plus confortable devant la générosi­
té avee laquelle les citoyens de Sher­
brooke continuent de répondre a leur 
appel.

Nous publions aujourd’hui "no lis- 
te de nouvelles souscription-

Troie ane de socffrnrcet. mai* promp­
tement g»i ri pur 1 FRUlT-A-TlVLS”.

i' •» téi* ^ ‘

MrS*'*'" WéU®
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UN BEAU TRAVAIL que et surtout immédiatement aprè-, 
hier.

-------------- Tout spécialement à l’angle des
jes constables méritent d’être fé- rues King et Wellington, la circula-

licités pour la manière avec laquelle bon fut difficilement déconge-.tion-
... ... née. Nous sommes informés qu’au-

ils se sont acquittes de la tache de ij cun acculent n eut lieu et quo tout
voir à la circulation des piétons et des : sp passa dans un ordre aussi parfait
véhicules lors de la parade du cir- que possible.

iw:
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L’Assurance contre le Vol est aussi nécessaire au 
commerçant que l’assurance contre le feu—-Elle est 
aussi indispensable à ceux qui passent l’été à la 
campagne et qui, par conséquent, sont obligés de 
fermer leur résidence de ville. “La Prévoyance" émet 
des polices d’assurance contre le vol, couvrant le conte­
nu des entrepot”, maga Ins, résidences privées, appar­
tements, coffres-fort, voûtes, etc., et indemnisant ses 
assurés de toute perte résultant d’un vol.
Pour plus amples renseignements s’adresser h ‘La Prévoyant^, 

18$ rue St-JacquuA, Montréal. Té). Main 1626 et 1627 
J. C. Gagné, Directeur-Gérant

^ v
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ET LA TERRE TOURNE
Les imprimeurs croyaient que la ma­

chine à composer n’était pas pratique.—

T/éleveur de chevaux disait que l’usa­
ge de l’auto ne se généralisera pas.—

Le fabricant de fils de métal affirmait 
que le “sans fil” était un rêve.—

Même. Us députés se riaient des adep­
tes de l'aéroplane.—

l/e dernier homme dont les idées ont 
été bouleversées par la roue du progrès est 
le fabricant de phonographes ne jouant 
qu'un seul genre de disques, qui criait à 
l'impossibilité de jouer tous genres de dis­
ques sur une seule machine.

“C’est Impossible”
a attrappé son coup de mort, car—

Le Brunswick
mmm

'-gp

m

le fait !

Il attire la vue.

Il plaît à l’oeil.

Il reproduit à mer­
veille tous les dis­
ques.

C’est tous les phono­
graphes en un seul.

Venez entendre le 
Brunswick et jugez 
par vous-mêmes.

Arthur Blouin
191 Hue Wellington

| Pv J. A. Darche j
i N. Lacroix 
; Louis Olivier 
Dame J. L. Armstrong
M. et Mme D. J. Steele 
■1. O. C. Mignault
Ghs, Mignault 
F. Campbell 
J. M. Heney 
Dr J. C. St-Pierre 
Dr L. C. Bachand 
Dr J. E. St-Germain 
Isaac Salois 
A. O. Bégin 

i Goudrcau 
i Luc G ou in 
Ben Gowen
N. N. Walley

I W. R. Webster and Co. Ltd. 
]Jos. Landry 
IA. ü. Desilets
J. V. Ames and J. F. Haye»

1 Art. Blouin 
| L’abbé A. Maltais 
^ L’abbé D. Martin 
| L’abbc D. Richard
O. O. F. Rousseau 
T. Vineberg

j U. Levesque 
Orner Biron 
D. Salis 

jjos. Charest 
IJ. A. Waite 
H. V. Haight 
Julius Kayser and Co. 
Sherbrooke Motor Mail 

; Jos. St-Denis 
jj. A. Du gré 
Ovide Ledoux 
Sherbrooke Pure Milk Co.

! G. N. Bourque 
j Alphée Rodrigue 
| Rév. J. E. Bcllehumé"- 
j Rév. Léonidas Adam 
! Rev, E. M. Gervais 
j Rév. J. P. Pilette 
| Rév. F. V. Charest 
i Geo. F. Moore 
| Lionel Forest 
i David Simoneau
! Adélard Dumas 
! T. D. Walsh 
Th. Camirand 
J. E. M. Genest 
Dame F. Godbout 
A. Z. Couture 
P. Devitz 
G. H. Denault 
Dr. J. E. Daignault 
R. H. McMaster 
Ewing and Cross 
J. N. Boisvert 
Juge Hutchinson 
Mlle Eug. Têtu 
F. P. Houlahan 
Echenberg Bros. 
John P. Penhale 
Geo. W. Murphy 
J. O. Dufour 
J. A. Bayeur 
Eug. Olivier 
E. C. Catien

$300
500
500
500
500
150
100
100
100
100
100
iOO
100
100
100
100
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100
100
ion
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
too
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
mo
too
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100
100

M.GASPARDDUBORD
159 avenue Pie IX, Montréal, 

/'ai souffert, pendant trois ans, 
d'une firme riysfitepsit, t ; ma sanlé en 
général, était en mauvaise coact.taons. 
Je consultai un médecin et suivis se» 
conseils, sans soulagement, et ri.nn te 
médecin me till que I <- ineurahie. 

Alors, un ami me conseilla de pren­
dre :Fruil-a-Uves', ce que je fia. 
Apres avoir pris trois boites de 
‘Fruit * lives', j'étais beaucoup 
mieux; et graduellement, ce puissant 
médicament aux fruits rr'a complè­
tement guéri.

Ma digestion et ma santé, en géné­
ral, sont parfaites—et je le dois 1 
‘Frnit-a-tives’.”

GASPARD DUBORD. 
50c. la botte, 6 pour $2 30, botte 

d’essai 25c. Chez tous les pharma­
ciens ou envoyé, franc de port, pa» 
Fruit-a-tives Limited. Ottawa, Ont.

C'Y-! iuijoutd'hui que 1er conti i 
.'niables sont appelés à voter 
pour ou contre le règlement 
d’emprunt tu:5. — A venir jus­
qu’à midi les votants n’étaient 
pas très nombreux. — Résul­
tat incertain.

tjuel résultat aura la votatic-n ru- 
' 000.00 pour la construction de noa- 
contribuables décideront-ils que le 

; conseil fasse un emprunt de $565,- 
000.00 pour Inconstnirtion Je nou­
veaux trottoirs et égouts, d'un pos e 
de pompiers dans le quartier-ouest 
et pour diverses amé.iorations où le 
règlement scra-t-il rejeté? voila :a 
grande question municipale du jour.

Lcr écbevins sont unanimement en 
faveur de la passation du -èg ornent. 
Plusieurs voitures sont à la disposi­
tion des voteurs qui veulent “e ren­
dre aux bureaux de votation aux . n- 
droits suivants:

Quartier Est, rue W.ndsor, \'n ! é,
I chez M. P. McGee; Qua t : e r Sud, rue 
A exandre, No 83a. Mme Raby. Qiui 

; tier-Ouest. rue Alexandre, No 118 
Joseph Bergeron; Quartier Centre, 
No 25a. Wellington. Eugène Gervais; 
Quartier Nord, No 26, Salle des vé­
térans.

Les votes enregistrés, à la der­
nière heure, n’étaient pas nam-ircux 
Plusieurs contribuables font une f: 
te opposition au règlement. On .-.v: 
lue le Board of Trade s'est déc 1. ré 

contre ce nouvel emprunt et il .veraé 
possible que la majorité ce 10 p. c 
des votes requis pour que le règle." : : 
soit a cepté soit refusée au conseil 
de ville.

LES PLAGES DE L'ATLAMTIQUF 11

Le Magasin 
du Peuple

jïioiy VARIE, 
ASSORTIMENTS 

IMMENSES, 
DERNIERES 

NOUVEAUTES,
PRIX POPULAIRES, 

voilà ce que vous trouverez nu 
magasin J. M. Nauit qui achè­
te par lots considérables, fait 
un formidable chiffre d'affai­
res et se contente conséquem­
ment d’un profit moindre.

^ Lt MAGASIN OU PEUPLE 

BATISSE METROi’OlE RB! AIKG SHEMROOKE QUE

Les enfants ont 
dérangé an nid 
de guêpes ! . .
Baptiste a été cruellement piqué 
et i! est arrivé en pleurant. Ma­

man lui a mis du

Tïlentholatum
Sur la figure et le» main», sa­
chant que ç« le guérirait douce­
ment. Elle savait que c’était 
juste ce qu’il fallait pour les 
petits bobos et Baptiste aussi 
s’en aperçut bien vite. I-a dou­
leur s’arrêta en un clin d'oeil.

Il était aussi “émerveillé’’ 
que jamais.

Le MantheUlo» ml
»enéa oerfret «a pet*
4e 25e. «td* 50e.
île MwfWUtap Ce.

BridoeOwp* Obi.
“ Ali*. * •

“Le ftWe/VBrw5«m<wftOI»6rfee

Dr H. C. Gabana 
Jos. Dion 
A. M. Sangster 
Pritchard. N. B.
Dr W. Bégin 
Ludger Roy 
O. Déziel
Miss N. E. Bradley 
Ludger Grégoire 
W. Nofcross 
Green Bros.
Lazare Daigle 
Alonzo Fortier 
J. A. St-Cyr 
J. A. Gamache 
Henri Lemay 
Lasey Bros.
T. Bemier 
J. C. McConnell 
L’Heureux & Gosselin 
Pierre Lacharité 
Dame Mary Raby 
A. J. O’Boy.e 
J. O. Lanctôt 
Boisvert Ed.
!•. Thompson & Son 
Rose Olivier 
A. L. Rouleau 
Fridolin Royer 
J. L. Pinard 
J. A. Pigeon 
H. O. Camirand 
Jas. McGivney 
J. A. Bernier 
E. T. Lumber Co 
O. H. B-uneau 
C. S. Milette 
Valère Olivier 
G. Lé garé 
M. J. Choquette 
Paul Trottier 
A. G. Sabourln 
E. Bérube 
A. R. Bourbeau 
Jos. Cloutier 
W. C. Tracy 
Geo. Rouiilard 
J. E. Mathu-in 
E. W. Désève 
J. Echenberg 
Maurice DeLottinville 
Alcide Ixaplante 
A. R. Wilson 
L’abbc Castonguay 

Quand votre nom paraîtra' 
cette liste? Peu importe 
donner, il faut donner !

100
100
100
100
100
75
50
60
50
50
50
50
50
50
50
50
50
50
50
50

f
50 - 
35 

> 65
60 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
60 
50 
50 
50 
50 
50 
30 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
50 . 
50 ' 
50 
50

t-il dans
combien

Portland. Maine, trône sur des c 111- 
,ies surplombant la baie de Gasco. 
Ses environs sont remplis d'attraits 
pour le visiteu'- de l’été. Parmi les 
plages favorites auprès des Cana­
riens, menti' nm>n= encore Falmouth, 
Cumberland. Cap Elizabeth, Willard 
Biaeh, Scarbo o. Pioud's Neck, Old 
Orchard, Kanne Punk et York B -ach 

Le Grand Tronc vient de publie 
une magnifique brochure illustrée con­
tenant toute une sé :e le -ensegue- 
ments et la liste des hôtels. On p .t 
s'en procure’ une copie en s'adressant 
a A. M. Stevens, agent de voyagea s, 
2 carré Strathcona, Sherbrooke.

19-22-24-26-28-30

JOUE OPERETTE

CONCERT DE FANFARE
Demain soir, si la tempéra tu.*? le 

permet, la fanfare Brien exécuter: 
un excellent programme de fanfare, 
au carré Racine.

Le kiosque sera enfin à >a ti sp» s 
• on pour ce soir-là. Des rafraîchi — 
moments, sorbets et gâteaux, seron 
servis et ceux qui encouraîrcrr.’-.r 1 
charmantes demoiselles qui en seront 
l.s vendeuses le feront au profit de 
le rgan rsa t ion musicale ;i qa: de­
vront île passer des heures airrc::''!:'-.

Des amateurs locaux intemrf*- 
teront, le ‘2.3 ef le 2< de juin, e -- 
iprctte qui a déjà remporte le plus 
grand sucrés.

“Princesso Chrysanthemun" e>t 
une nièce japonaise d'une composi-
J: •' .toiie.

Mme Alberta Lebaron-Adams *
• i^-era ncs excellents amateurs dans 
Curs répétitions.

Ceux oui seront les interrètes sont:
J S ■ ■ . M < \ r

Mlles JDastous, McCaPum, Fait .
lînvard, H ■ Yiroberc:. Bvav,
Bryant et Hawlnns. MM. Cha.- 
Pup;;r, A. Fvriser, J. S. Watson, A 
Blier et H. Mam.

Mlles Cynthia Adams et Pa‘r:. 
ReynoUls, danseront.

Cette opérette sera jcuée ju profit 
complet des vétérans de la sruerr-.

BILLARDS
Roméo St-Jcan, champicn du Ca­

nada au billards, avec des re^onls de 
séries de 101, 106. 110 et 149 po nts, 
s'engage à jouer contre Vountr Ga­
gnon, de cette ville une partie de 
100 points, les 50 premières boules ne 
comptant point.

Cette partie aura lieu à la salle de 
billards Hi? Majesty, rue Wellington.

Après M. St-Jean donnera une exhi­
bition de fantaisie.

Les amateurs de co sport ne man- 
nueront pas cette occasion d’assister 
à une belle exhibition.

L'HARMONIE
S: la température le permet la 

anfare Harmonie donnera :n granr. 
•oncert musical au kiosque Lapo i". 
Sherbrooke-Fs;, demain soir.

On y servira de= rafraîchisse­
ments. Un excellent programme -- - 
a exécuté.

tlXJL’ajEJT
: Rue peau
; parfaite csl une
’ ftorce

Connaisse: la 
3 ioie et le bon- 
< heur Je celles 
f qui possèdent 

. une belle peau, de route pu- 
, retr. L'apparence douce et 
e distinguée qu'elle commu- 
’ nique fait ressortir, à son 
n plein, votre beauténaturelle. 
» Ln usage depuis plus de 7Û 
« ans.

A? h c v. Y.- IL

L e et 86e brigades d'ir.'tnteric bol- 
chevistes ont été ann.ihi’tcs. Après 
ur.e bataille corps à corp- de long d» 
la rivière Beresina. les attaques bol- 
chcviste^ ont été repoussées.

1,’î |U8 a t—

T.e Sirop de Figues de Califor. 
nie. ie meilleur laxatif pour 
les enfants.

LES CHARPENTIERS 
VEULENT PLUS CHER

Les momiish’rs-chnrpcntiers (ju­
sant partie de l'union locale qui
porte ce nom viennent de ae mettre
en grove.

Leur salaire était de $0.60 ne l'heu­
re. mais ils demandent 70 cents.

A venir jusqu'à cette neure les pa­
trons n'ont pas encore acquiescer à ,u 
demande de ces ouvriers et le ‘'d< ud- 
lock’’ continue.

UNE VICTOIRE
DES POLONAIS

S

à

(Service de la ?rc»sc Associée;
PARIS, 18. — Un communiqué of- 

j ficiel. polonais reçu hier annonce la 
! <îé(faite de groupes importants de 
I Bolchevik! près de la rivière Tetereff 
I qui se jette dans le Dnieper, au nord 
de Kiev.

Plus tard au nord, au front de Bo-
« convounuiue «liouu* ou» lo*

Acceptez seulement le Sirop de Fi­
gues de Californie, voyez le non de 
Californie sur la boite, de cette ma 
nière vous éteis certain eue voui avez- 
le metlleur remède et le moins dom­
mageable pour le foie, les intestins 
et le petit estrma- de votre enfant. 
L*s enfants aiment son goût de) 
fruit. Direction complète sur cha­
que bouteille. Demandez bien Cali­
fornie. 105

Bénéfices Mutuels 
Jour pour Jour

Ce que fait actuellement la Mutual Life 
of Canada.

La Mutual Life paie en argent à ses assu­
rés ou à leurs représentants ? 12,700 chaque jour 
de travail.

La Mutual I.'fe augmente le fonds de ses 
assurés au taux de SI 0.000 par jour de travail.

Ln Mutual Life assume de nouveaux ris­
ques au taux de 9135.418 par jour de travail.

La Mutual T.ife reçoit pour toutes fins 928,- 
611 par jour de travail.

T-es profits nets de la Mutual Life of Ca­
nada crédités entièrement aux assurés se mon­
tent à 94,341 par jour de travail.

La Mutual Life of Canada a pour 9170.706.- 
000 d’assurance sur la vie de. 70,000 membres, 
soit une moyenne de 92,400 chacun.

Devenez, membre de la Mutual Life of Ca­
nada — jouissez de sa orospérité — jouissez de 
sa protection.

SOYEZ UN MUTUALISTE !

The Mutual Life of Canada ÔnTÏÏH?
H. C. St. CLAYTON. Gérant de District.

Sherbrooke
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ESPRIT MODERNE
A plufiieurs reprjsua en rew der­

niers temps, des j ou maux ont pris 
occasion de congres ou do synodes 
pour répandre dam le public ce (ja’ilT 
présentent comme l’évangilo des 
temps neuve aux. (.■ nf' sont pas seu­
lement des publicati j s rjuj ont ie 
organes attitrés des - tes de l’une 
ou l’autre dénomination, ci: sont cie» 
journaux ordipairea, des gazettes 
réputée M se ri eu .os qui propagont
res idées nouvelles, en leur donnant 
le poids de leur» réputation pour lo- 
«faire pêntrer ou on sidérer comme 
admises.

A l’occasion /lu Synode général 
«ies Presbytériens 1/*mi a Ottawa, Te 

“gouverneur-général crut bc'n <le r> -• 
ijiondrc à l’invitalion qui lu: fut 
adresse'', et il alla port t la parole 
«levant les pères de ce conci!** : ui 
«generis, pour leu?' Jire Je rô e que 
1 êgl :e doit remplir par rapport à le , 
stabilisation 'les grands intérêt*:- d i 
la seniété.

V h nous /ii: pen-eron-; de définir 
ii ou s-môme.s 1< sens de ers paroles 
nui ont un peu l’air de sentence 
émise pnr un sphinx mystérieux; 
jious ne dirons pas si ui ou non ii | 
était opp/';t'!.i que Son li-- / ''on • 

tifier \ une ussembiée d'une 
laquelle < Ile m’appartient 

s il nous seml :e <fur ii : 
qui ont interprété efc le

c’est même le monde renversé quv 
ette doctrine «lu plaisir et du cou­
rt pour des »oi-disants disciples 

de Celui qui n’a prêché que la péniten- 
«•. Qu’imjjorte! ça laisse impression. 

I/a mar/fue est plus ou me ins profon­
de, plus ou moins passagère 'ou 
indélébile, mais il y en a une. 
C'est sur ce ton-là que parlaient 
et qu’écrivaient les Encyck'pédis'ea, 
et nos cousin > de France ont absorbé 
eur doctrine, se sont pénétrés de cet 
esprit. Ah! ton supérieur avec le­
quel en parle du dogme, “age-worn 
logma”!... Comme si ce n'était pas 
:>ar le dogme et le dogme seul qu’on 
‘.i l pénétrer ]a morale; comme sj ce 

'.'•‘ait pas * dogme désuet dans une 
justice immuable et une vie* ? ter nude 
qui est le grand, l’unique principe eta 
bilisateur de la

j revenu, tout cela atteint très ptu Et ce qu’il faut remarquer ceat ijuc 
l’homme <ict champs en comparaison cette dépense coïncide avec l'aug- 

■ avec ce qui attend le citoyen de» vlU mentation de l effecr.if de nntr* nn.i- 
Ie-*- ce. augmentation qui nâccstitera en-

Et puis l'agriculteur est le grand Icore la dépense de plu: leurs autres 
reconstructeur par excellence parce millions.
que seu: ou à peu près il tire du sol Quoi d'étonnant apres cela rpue l’ex- 

i des choses nouvelles, tandis que 1 In- ercice financier -e solde nar un déf;- 
! dustrie! est avant tout un transforma- cit chaque année. Sans doute que 
| tour. 1,6 cultivateur produit du neuf ces deux item du budget n’aménent 
! qui s’ajoute aux stocks existants, pas à eux seuls le déficit mais ils y 
l’industriel manipule les objets, les i contribuent avec tant d’autres, 
traite, les comb .v, les div:se, mais C"est une véritable di'apidation des 
il ne les crée pas, il ne produit rien ; funds publics qui se fait depuis des 
de neuf. Tout au plus il déplace les années; il faut pourtait mettre le 
' hoses et les met à la portée de i holà à ces extravagances ' riminelles 
. homme pour qu'il s'en serve et les ! en ces temps si duis, où le contribua- 
utilisc 'fmme le mineur, le briquetier j ble canadien est saigné a tous les 
ou le potier, mais il ne produit pas membres avec les impôts de tentes

Grand carrosse en rotin roui' 
béb , capote ajustable et engre­
nage reversible. Déclanchement 
à l’arrière, épaisses rembourru- 
res et icssorts doux.

* '■•vr, 'i '--i.j. a -,

a ' •-
y- vy ’. ->

omme produi* la terre travaillée par 
l’agriculteur. C’est pourquoi nul ne 
peut mieux servir que le cultivateur; 
et c’est aussi la raison pour laquelle 
on demande a celui-ci nen seulement 
de produire mais de surproduire 
afin de compenser aux besoins du 
moment.

Sulky Lloyd, couleur crème, 
capote en rotin, repliant surlui- 
méme. Faite de 3a meilleurs 
qualité de rotin, dos ajustable.

Dans l’exposé qu’il fit de la situa­
tion financière du pays, sir Henry 
Drayton dit que le pays était snseveij 
sous une pyramide de dettes. Qjand 
U finit son discours qui renfermait le 
projet de la loi fiscale pour cette an­
née, il eût pu avec autant d'exactitude 
parier de la pyramide d“ taxes tous 

des indl . lus et I laquelle le contribuable canadien est
es peuples 
onshire.

que réclame M de VA. «erase.
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C’e.st «ainsi que s’infiltre l’esprit 
moderno d’autant plus dangereux 
iu’i] o si nicins blessant ot plus sub­
til: ( cat un esprit satanique.

COMMENT SERVIR?
Oinimoni servir?... Tel était le 

thèmo «jur dévelo'ipait. récemment de 
a i’aço.i magiiitrale ‘jui lui est coutil- 
mire l'honursble mini.stre de l'A- 
'•i ; ult uj-c, M. T. ( i. Caron. Dire le ti- 

Me et designer i'auteur, c'est indi- 
ijf -i j-'-pf/nsc quand en sa.t oo qui 

■ j.: ai ci'tur u'e M. < .iron. Car M. 
Car/*n ( par tendance naturelle le 
uinistro de l’agriculture, avant de 
l'éfre par iV-nction. Au?si peut-on de 

M;*f deviner ipie servir c’est reatet 
't:.' lier la tiurc, no la deserter ja- 
uiair. y revenir si, entrain*; par un 
• •ngouemcril contagieux, ci; !’a peur 
■fi temps abandoinèo.

Avez-vous énuméré vos taxes? 
taxes scolaires, taxe* municipales, 
taxes douanières, taxa des ventes, 
taxes dite de luxe, taxe personnelle 
Jite pool tax, et cela «ans parler des 
licences et octrois divers tous vjjets 
a des droit à payer qui rebondissent 
en se multipliant sur le commun des 
mort/*] s Et noua ne mentionnons pas 
;i uimo (juc beaucoup de perionneg 

ciudent.

sortes.
Dos travaux publics d’urgence sont 

mis de côté pour des organisations 
comme la gendarmerie à cheval, dont 
on n’a aucun besoin ailleurs que 
dans l’cuest; ça devient plus que 
vexant; c’est revo tant, quoi!

A propos de courses

[Le Devoir]
Quelqu'un a demandé, ces jours [ 

derniers, aux Communes, comment , 
il se fait qu’esn légifère pour auto- ! 
riser les paris aux courses hippiques, ■ 
quand, du même coup, on fait un ! 
crime à des Chinois ou à des citoyens ' 
d’un rang social peu élevé de jouer : 
au “fan-tan", portes closes. La ques- ! 
tien ne manque pas de bon -ans. On i 
pourrait demander avec encore plus 
d’à-propos pourquoi la police fait ties 
descentes fréquentes dans des mai­
sons oit des Chinois expatriés se dis- : 
traient en jouant quelques sous, et ( 
traduit ces étrangers devant les tri- ; 
bunaux qui les condamnent à l’amen- j 
de, quand elle ne procède pas de pa- j 
veille façon contre es prétendus cer.

Voiturette en rotin léger, fini 
fume ou naturel.

i|u’on puis: c i; ' <Jêp a ere’ ' - i I t guerre a beaucoup rnva.Çî’, elle a
l on la d ‘dans. Ma . de ; i à :• fl1 r - -.m **up d.-tmit. Mais frrâce a Dieu,
mer .'oMimt* !> fait n “C i/otl'*” do le tcuerres qui se sont; succédé depuis

h1- l'ir !oiver*j so 
nouveau

d” • ■• <*■■!<• et dim méfies ont laissé 
i l’homme le sol, et du sal l’homme

U.ii miîin.nk* fl c* suhs titu->r le service peut tirer i.out ,•(' quo les guerres lui
/u do'-pmo c'c t a ! ! o r t rop loin, c'est *nt enlové. On a beaucoup parlé ■ n
< litH'pasKcr c ho; m>c; T-, *t d'abord r1 deux dernières années de rc-

m ; • t11'on «".ife (juo l'iv.riise scrv'-, unslniction, on a môme crée des mi­
i. est ojiprrtiir do n ppelu (iu’elle a nistères et des administrations pour
“j’vi l’human ô des avant s’en occuper: le plus pros de ce tra-

J’cyji'bion des t- eetes et ipparit ion 1 •; 1 c’est plutôt ra^ricultcui (jui le
<ie la vieille ‘Cazct le”; •i ensuite ■era; c’est lui qui en fera !a partie
parler de subs itucr juoi rj ie ce soit la plus substantielle, la plus durable.
a a domine, co» =K-r cet a vis de la rc Le Cyirne de ( ambrai, qui ne s’04-
manfiie que “b jmbli en vencra’ rO- upail pas seulomont des théories
♦ lame ’‘reni’Ù-iî n des d< ^mi s (jui ont juiétiates, dirait n son royal élève:
l'ait leur temps et (ini ne* répondent a Lc^i i ^iure est le fondement do
r en d( er <|in renfrmio la vie”, c’est a vie humaine, la source de la ri-
aller là a Iericontn do o à ouoi .dies-e veritable.” Rien n’est venu
nous tenons k plus à coeur, en tant •ontrudhc t ette definition de Fénelon;
qu’individus «t 
i a voir not i m !\ •

c-n tant (|Ue raco, à a u ourdTiui, et ninm de «on temps, 
agriculture est “le fondement des

Kt là . i (' a arrêt ont pas le i couse v-, chesses, la base de tous les plai­
» * ces journaux supi rieurs A quol- sir. terre'très, la parta* csjcrkiel-
< uor' s' inaint •« dr la. noua trouvons r du mécanisme social, la racine <!*
]>'S on-coro daim une f*uiille mi a a vu .

D'après les calcu’s préliminaires 
fait; par les statisticiens Oiéraux, 
>n a ensemencé près il? dix-sept mil- 

1 ion: ' ’acres en blé cette année au 
Canada, C’est deu
de moins que l'an dernier. Cela pa­
ra;! anormal, surtout si l'on tient 
compte du fait qu'il devrait y avo.r 
plus de bras sur les terre maintenant 
que la démobilisation est pratique­
ment c,impiété. Est-ce à dire que 1er 
iuimmes revenus se sint tous locali­
sés dans les villes'/

clés “fashionables" oil des joueurs 
acharnés risquent ur le tapis vert, 
en une nuit, des milliers de piastres. 
De la sévérité pour les premiers, une 
extrême indulgence pour les seconds, 
teut cela quand les uni et les autres 

millii ns et quart j jouent à des jeux de hasard, avec cet- j 
te différence nue les derniers met- | 
tent des fortunes a l’enjeu, cela ne se I 
comprend guère. Si l'on veut punir I 
les joueurs, soit, qu’on n'y mette pas ' 
de différence, et que ies descentes de ! 
la police se fassent partout où des I 
agents vicient les règlements.

M. Taft doit représenter
vernement canadien du le

.n cou-
bureau

l'arbitrage chargé d’évaluer le Grand- 
Tronc. L'cx-pré.sideut américain est 
on excellent homme, un administra­
teur de marque, ayant l'expérience 
îles nffirrcs, un jugement remarqua­
ble, et non intégrité est au-dessus oe 
tout soupçon. Eût-il encore plus ne 
qualités, il semble étrange que le gou­
vernement n'ait pu trouver au pays 
quelqu'un d'aussi competent pour le 
représenter. Après les experts de 
Chicago, c’est un ancien président 
qu'on va cherehcr. Avec, tous ces ef­
forts pour américaniser le pays il 
est étonnant qu'il y ait encore un j 
'cyalisme si général.

Les journaux canadiens
[iar Presse]

L’air frais pour le bébé est aussi nécessaire 
que des vivres nourrissants et de tendres 
soins. Promenez le bébé au grand air cha­
que jour.

ai la réputation n ètre nér: ?'? 
“Il y a quelque vingt ans si des ot 
xrntbTis d- sociétés religieuses s Y 
,1 aient assemblées, leur réunion tes 
semblait à une sorte de retraite, 
l'on se retrempait dans la croyasici 
aux vérités éternelles et dans la ré 
ydgnution aux épreuves de cette val­
lée de larmes infinlmen*- plus sup­
portables irue les souffrances de ia 
géhenne. Aujourd'hui lorsque les re­
présentants des sectes s’assemblent 
c'est pour chercher eoimncnt iis pour­
ront égayer la vie présente e.e tours 
adeptes et attirer dans leurs temples 
par l’agréable ceux que l’irréalité 
des articles de foi en avait chassés. 
f*c n’est pas par des dogmes qu'on 
? client les fidèles, c’est par le con­
fort, l'agréable, la pratique. Les 
rhoBcs de foi sont des nébuleuses qui 
iiie mènent à rien... ete." On va plus 
iloin, tellement loin qu’on tombe dans 
Je ridicule patent le plus pitoyable 
qu'il soit possible d'imaginer. tant 
«pie faire de jouir pourquoi se priver? 
“pourquoi ne pus fumer et se diver­
tir dans les assemblées des fidèles, 
-puisque sir Oliver Lodge dit que r«- 
la se pratique cher ceux qui ( nt tr •- 
paste?" Voilà jusqu’ou vont des jotir- 
oiaux sérieux A prôner l’abolition des 
«ioganes désuets et irréels et à base ■ 
la morale nouvelle sur la nouvelle i - 
velataon [! T] la révélâticn des spi- 
-ritos.

Un grand nombre, il est vrai, trou­
veront que c'est faire beaucoup 
de cas de tels nrtlcVs <' de sombYi- 
hles remarques 11 vaut mieux -xç - 
set- à sonner une fausse aln-ue que 
rt’en oublier une séreuse. Oui. t.vf 
ces choses .Ont fausses, exagérées;

Avec des (hiffres fictifs la Galette 
du Travad trouve que la vie a ren- 

h- i au Canada le mois dernier et 
tue. teur une famille de cinq nor.

‘ e (“-ùte tlG.Ré pour v - r?

la plus pure et la plus h(
r - t pays

‘den à notre épeque, autant et plus 
que jamais, et dans notre province en 
particulier, il n'est pas pour M. Ou- 
ron, de service serial qui surpas­
se celui du cultivateur s’effor­
çant à faire produire à son champ 
tout ce qu’il peut produire. Corn-

-
ur: r:

les

•outra
:r.t a 
ririx

demo , 
ire avec les chiffres 
la réalité, c’est-à-dire 

actuels du commerce,

ment servir, à l’heure présente? en fies officiels ne correspondaient
, , , , pas à la réalité. Comment le publictaisant produire le sol; en essuya^t | cWlcra_tla vé,ité?

d en extraire une

le coût de la vie a commencé à 
baisser.

Maintenant qui croire? On a , j , . e». i t .... , r : . dans le contrôle officiel, fans -ntproui " bien ries fois que les clrf- ' ......

A la auitc d’une résolution adop­
tée par les éditeurs de journaux et 
d’un pressant appel au gouverne­
ment, celui-ci a résolu de faire ces­
ser une situation devenue de plue 
eu plus dangereuse. Une loi serait 
présentée demain, à la Chambre des 
Communes, en vertu de laquelle las 
manufacturiers de papier aéraient 
obligés de réserver à la consommat’on 
domestique au moins quinze pour 
cent de leur production de papier à 
journal; cette législation sauverait 
d'une mort certaine une trentaine ds 
journaux du pays, qui aurai: nr. été 
forcés de suspendre leur publication, 

! faute de papier.
Dpuis quelque temps la mise <*q 

papier à journal affectait gravement 
| la presse du pays: non seulement lei 
‘ étaient montés ou: nymmeroen , 

enecTo 'exportation Y ait - 
am d'absorber tous •...« npitrov! 

ionneenents, le tout-p . .( put dollar 
amerveain exerçant un.) fascinante 

I '".uer.ee sur les manuf.iclltvlere or 
i papier. D’ailleurs, ceux-ci, na eea- 
i tant libres d’agir à leur guise, h la 
: suite d’un relâchement inexplicable

',tY. Yaàb-'é,.

16/03

mm

Carrosse Pullman te! qu’illus­
tré, carrosserie en bois, épaisses 
roues artillerie en bois, capote 
automobile et rideaux dévoula- 
bles de côté, avec coussins “Fà- 
brilc: ::1".

Voiturette repliante de couleur 
grise, capote en mohair, dos­
sier ajustable, appuie - pieds. 
Toutes les parties on métal fi­
nies en noir. Foitcs roues ca­
outchoutées.

NOUS FERMONS A MIDI LE SAMEDI DURANT 
LES MOIS DE JUIN, JUILLET ET AOUT

£4.

^% -S pâ ’w m

tk:

cersait, (ians diverses régions, e?ue 
publicité devenue, de nc*s jours, un 
puissant facteur commet c lai, i’ali. 
ment indispunsa-ble des masses, ja 
véhicule des connaLaances timdi, 
diennes, sans jesquehea les societ.: 
d’aujourd’hui reteurneraient à la 
prat que moyennâgeuse des indigente., 
méthodes d’autrefois.

Celte réserva de quinaa pour cent 
que i’wi se propose d'exiger pour m 
consommation domestique r.'e-st pas 
énorme, et nos voisina les Américains,

pas plus que les manufacturiers «e 
papier, ne peuvent triaji plaindra, F:> 
autre que “ihavits bien ardanui-a r; -.s- 
uence par soi-merae", ]cs fabrieauLr 
:a papier canadiens ceraprendron: 

..liigation qu’ils ont lie fournil 
P- lu patimr n. cessaire c* .a pr. rre 

a pays; c est à cela, d’ailleur-:, (|u’i:s 
: sont gngagés par une çonvantlct. 
i date du 21 octobre 1919, mention­
ne dsns la rcEoiutian sdcp io pur 

les éditeurs et transmise dans ieuv 
.-equéta au gouvernement,

ÛM RÉfiHEHÜHË E'flS-
ÎASSIR ÜE ELWELL

NEW-YORK 19,— Le procureur du 
' au-t a pvîiuttvê aujourd'hui son !n- 

: .ion dof aire arrêter Mi,lama Ma» 
ï '..;s RlRUmse de la maison, et 

:i !:vard Ubmies, le chauffeur de Ei- 
veil, qui est mort dans des clrcons-, 
aneas ;-.:yKtirieuses derajèramMit, 
es d-ur per&eanes aeront pgrdésf 
? la Couronne comme principaux 

témoins.

extraire 
f#0''-t:’w!o D T*cî V
ompenser les 

peur compenser

'urpvcflui'tioii 
surproduire pour 

années (i’inaclior:, 
que l’on a perdu.

L«

ce que l’on a détruit
lût puis à l’époque de malaise, de 

Civmine dans les villes, fermer les 
vivons, dans l’agitation et le désordre 
]ui prévalent en tant d’endrous, ’a 
v.e de l’ag;uiculteur <1 «vient plus .jue 
amais la plus sûre, la plus heareU'i-, 
elle où il y a le moins d’imprévus 
t le pûis de certitude pour le len le- 

main. Les {ruerres et les révolufciw? 
peuvent ruiner un pays, ré|>andre ;; 
famille dans les villes, fermer 1er 

•.lires industriels, annihiler les 
oeks de vivres. Le cultivateur 

tient a vie entre ses mains. La vil- 
voisine peut être h feu et à sanp, 

on peut s’y disputer les provisions: 
loin du fracas et du tumulte le fer­
mier a ses reserves Qu’on jette un 
oup d’oeil sur les contrées les plus 

bouleversées de l’ancien et du nou­
veau mondes, de la Russie ou du Mexi­
que. et l’on y verra partout de !» mi­

re effrayante, des malades et des 
tffamés en jrrand nombre. Pounant 

moujiks trouvent moyen d’avoir 
leur provision de fur ne qu’ils ca­
chent quelque part, et les Yaquis ;. ur 
blé d’Inde ru leurs fèvet;, tandis q\;c 

! les citadins périssent dans les sou- 
îèvenivnts, les , batailles, les épidé­
mies et les privations Sans doute 
ce sont là des exemples extmmes 
dont nous pommes, traces à Dieu, 
cneoro fort éîoipné?; mais il est oxavl 
auss" de dire que le« brulevcrscments 

i sociaux ont aui^ en ce;a la marche 
du progrès : là où il fallait des « n - 

; née? et des années pour amener ja- 
jdis un changement, quelques mois, 

ifuolqpies aenmine» suffisent pour 
que se produise une evolution ccn- 
sidérable. J.a marco montante avaru. 
‘•e lentement, mais les m.-de-mane 
« mt brusques et subits N ou* \ ivons 
en un de perturbâtx^nr scs i
.r*9 ,jq. v* irraves quelles sont s:en«>- 
rales, et bien perspicace peur rc pas 
dire osv est celui qui pourra dire do 

j qrw dem.vn scr» fn.;t Quelque cho

pirujcu.
tiens fi nui ne kêr en sont d’ordànaire 
exactes: c’est du reste leur seul iai- 
son d’etre.

L’OPINION
DES AUTRES

Un gaspillaRf de S500.000

sourde ctrei’le aux suppllquei d'un 
, grand nombre d’éditeurj, ivfusnient 
| de les approvisionner do papier, mù.
| me au prix élevé qu’ils en offrs.;. ni,,
! !e cours du change étant piu-, fnvr.rr.- 
ble à l'exportation qu’à l'approvis!,fi­
nement domestique par les manttfac- 
turlers de papier.

Cette situation no pouealt durer,
I en dépit de l'opinion de la Cour Su­
prême que le journal n'es; pas un 
article rie première nécessité, devant 
P'.'ctf.iteir des restrictions commor- 

j ciales. Le gouvernement hésita «ans 
doute trop '.ongtemps, mais il pr.«alt 
avoir compris, enfin, que ce serait une 
calamité pour le pays, si tout à coup i

[Le Soiled]
Une courte dépêche perdue ces 

jours derniers dans la presse du pays i 
nous prouve bien que la gouverne- : 
ment novricn qui parle tant «Técono- i 
iwie, n’est pas pressé de la pratiquer ; 
lui-mcnie.

Cette dépêche datée d’Ottawa nous 
annonce que le gouvernement va dé­
penser $500,000 pour construire à 
Ottawa même des casernes avec dé­
pendances pour la gendarmerie à 
cheval.

Et bien, qui nou« prouvera l'utilité 
de cef.e dépense? La gendarmerie à 
heval a ctv organisée pour l'ouest 

canadien; elle a sus quartiers gôré- 
'aux à Région; qu’èst-il besoin de 
dépenser encore des milliers de dol­
lars peur qu’elle ait des quartiers 
à Ottawa?

La réorganisation de ce corps de 
police n'a été que l'occasion nour V 
gouvernement à de neuve’'.?' extrava­
gances ot là ,1e- empiètements ncu 
venus sur les droits ri.-- provinces. 
Avant peu de temp . si o.>. In-sso f: :- 
r,> le gouveVneraent 'cd . . c’est a
poli -o qui gouvernera le pays.

Il avait déjà ses ordres la police 
fédérale: la gendarmer-,;• à cheval 
s'occupait de la surveillance du grand 
ouest; le gcniwrnemen; fusuinne tout 
ce n (t veut t, ci e la juvidielion de 
rette police nouvelle à tout le pays.

Les provinces ont leu-- ; -iDe; '-s 
rrunivmliftSs ont la leur: nt'av-re- 

... . , ■ fé
,io la gendamier-e » cheval?

SYNCOPE, ETÜÜÏiaiS- 
SEMENT, FAIBLESSE 
ET HALEINE COURTE

T— pRnles'de-nodA sidenï h? 
guérir toutes !e« ' maladie» (!« 
rc.gnens, aussi rhv.mati«me, ma­
ladie de Bright, diabète et mai 
ie des. I/* cliché «i-haut est ua 
Bnedcte d» la boiU-,

Dr- députés des prow, - .es marHI- 
que l’avenir nous reserve, le plus mer et des député? -le notre provTnce 

(heureux.,-t le puis tranquille des hom- en: , c - >nce e , :np : m-'-.ts dr l'au- 
mes sera l'agriculteur. A l'heure pré- tori té fédérale; et ce fut en vain. Le 

i eon to o me n'est-oc pas lui qui est ie J gouvernement a passé outre, et nu- 
plus à l'abri des impôts vexatoires et jourdhui cVst $500,000 qu'il veut rié- 
inx-iiWantcs dont nous venons d é; panser à Ottawa seulement pour den- 
«x«s: mi(Hits somptuaires, taxes sur ner cY s quartiers . «a mruveiie orgs- 

le» vente», taxes o accise, impôt sur ie nisation.

On s’aperçoit généra!errent quand 
le coeur es: sous l’influence de sya. 
-ope, d'Y-touro.ssement:, de respira­
tion eourte, palpitation», douleurs lan- 

: cii-artes. re.piration irrégulière, sut- 
; - rti -as, faiblesse, onîcncvmcnt, sen- 

'salions d abattement et d’etouffe 
I ment. etc.

rii'.sa-u:v hommes et femmes de­
viennent «é» et ruinés alors «pa’- 
iis deviaieu t : ce robuttes et sain? si 
seulement Y- voulaient prêter que'.- 
que attention aux premier signes de 
faiblesse cardiaque.

Nul remède ne fera autant pour 
redonner «u coeur et? ia vigueur et 
lu f?rce, régler se» pulsations et lui 
endre la iaïue. et son , tat normal 

que les Pilules de Milburn pour ie ! 
Coeur et les Nerfs.

Mme C. A -S. Drake. Paris. Ont., 
écrit: ‘M’ai entamé ma seconde boî­
te ,te pilules -le Milburn pour le Coeur 
.; ! » Nerfs et j’ai constat,- qu’elles 
m’ont fait ua grand bien. J’étais de! 
temps à autr- atteinte ri? syncope et 1 
d’étourdissement, aussi bien que do 
faiblesse et d’haleim courte, et j’é 
tais parte is : ffoquée à un te: point 
que je pouvais à peine dormir sans 
m'asseoir sur le lit. Quand je mar 
chais trop vite, j’étais obligée de m'ar 
rèter pour reprendre haleine. Je me 
sens beaucoup mieux depuis que je 
fais usage de vos pilules et ja sais 
qu elles m'ont été grandement avan­
tageuses et ont beaucoup amélioré ' 
ma condition."

Prix 50e la boîte chei tt-jg ]er 
nisselr, ou adressé diiectement par
la poste sur réception du prix pa: 
The T. Mdfcurn Co., Limited, Torort- 
Ont,

fi

1! Il ! ;

f: ■■ ■

Jeunes mères, qui venez de subir les épreuves de la 
maternité, n’oubliez pas que vous êtes encore des 
convalescentes, ne présumez pas trop de vos forces,redoublez 
de prudence car votre condition est grave et il vous faut 
faire tout ce qui est humainement possible, afin de reprendre 
vos torces, de hâter votre convalescence. Employez le m

STA\lCHEI-

Cc vm délicieux est riche en cri éléments essentiel? à la reataui ation. ni 
renouvellement, i l’enrichissement du sang. Ses effets sont saisissant? 
Ms se manifestent des le premier jour de son emploi, c'e.-t pour cela ? 
des médecins le recommandent a tous ceux qui sont anémiques, (aiblc
nerveux, ainsi qu’aux invalides et aux convalescents.

«• o-(«'r"!

E.V VESTE PARTOUT

BOIVTN, WILSON 4 CTP., Llmilée, 'S«iil« AjtnU), 4SS me Sl-Paol On»»!, Montré»!

ÿ(â-......
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Nous

Déménageons

Vente 
toute la 

main.

à réduction sur 

marchandise en

Ainsi que nous l'avons 

annoncé déjà, nous démé­
nageons dans l’édifice Oli­
vier, Angle King et Wel­
lington.

Bijoutier

lli Chronique Locale |
A VENDRE

Des soumission*.sont requises pour 
enlever toutes les bâtisses situées au 
coin des rues Kins et Wellington, qui 
appartiennent actuellement à la Itali­
que Canadienne de Commerce. l’our 
informations adressez-vous à 3D rue 
King. 87-jui.o.

—M. Horace Daniel, de 1» rue Bail, 
tst parti hier, pour Les Cèdres, près 
lie Montréal, où il passera une courte 
vacance dans sa fafille.
ON DEMANDE une sténographe et 
îtietyWraph'* pourvant fournir des ré 
Terences, et connaissant parfaitement 
les deux langues. S’adresser par écrit 
à la Compagnie d'Automobilcs Olivier, 
Sherbrooke. 101-j.n.o.

— M. et Mme Phiüas Bossé, de 
CliE’nl ;y, sont actuellement les hôtes 
île M. et Mme Wiüie Pomerleau, rue 
Belvidère.

—Avec un seul brûleur vous chauf­
fez deux ustensiles en employant l’E- 
CONOME à gaz. Tel. 373 j.

—Mlle Joséphine Provost, de Black 
Lake, visitait récemment Mme Louis 
Sylvestre, rue St-Pierre.

—Dernière semaine de notre vente 
iPrcoulemeiit. Tout doit être vendu, 
chapeaux d’été et d’hiver, blouses, 
s^ies à la verge, rubans, fleurs, etc. 
18a rue Alexandre. 104-6 ch

—M. O. L. Marchand, de la rue 
King-Ouest, est en voyage d’affaires 
à Montréal.

lOï-ma. j. s. j.n.o.
— Votre plombier vous dira combien 

(’ECONOME à gaz est efficace. Tel. 
373 j. 107-ma. j. s. j.n.o.

—M. Donat Belanger, de Lewiston 
Me., est en promenade pour quelques 
jours chez son frère M. Joseph' Bé- 
iarger, rue Drummond.

—Commençant samedi. 19 juin, MM. 
Echenberg Bros., Edwards Furniture 
Co., McCaw Bisscll Co., H. C. Wilson 
et .Son*, et tous les marchands de fer­
ronnerie fermeront leur magasin n mi­
di chaque samedi durant les mois de 
juin, juillet et août.
Juin 17-18-19-24-25-26. Juillet 2-3-8- 
9-16-23-30. Août 6-13-20 ch.

—M. William Boislard, de Thetford, 
était en cette ville pour affaires per­
sonnelles, ces jours derniers.

AVIS AUX PEINTRES
Une grande assemblée aura lieu 

dans les salles du East Sherbrooke 
Mouse, dimanche après-midi à 2 heu­
res. Tous les peintres sont priés d’y 
assister. 108-2 ch

\ —Mme Adélard Cloutier, et sa fil.
P-ette, Louisa, sont revenues d’un agré­

able voyage à la Rivière du Loup où 
ils visitèrent des parents de M. Clou­
tier.

AUX MODISTES
Craqué (pleating) uni ou fantaisie 

de un & huit pouces de largeur, fait 
d’après les procédés les plus modeiT.es. 
Adressez-vous à Mme E. Fortier, P8 
rue Murray. Tel. 995 w. 107-j.n.o.

—Mlle Florence Fortier, de Black 
Lake, séjourne ajetuellement chez M. 
et Mme Xavier Dostie, rue Welling­
ton.

fi—Sh—àfi—-ÿt—ift—jfr

SHERBROOKE-EST

a. üî «s g; -m-
—M. l’abbé J. Amédée Rioux, ouré 

de St-Georges de Ghâteauguay, Mani­
toba, visite actuellement ses tantes, 
la Rôv. Soeur Ste-Flavie-Domitilde, 
du Mont Notre-Dame, et Mme Ed. 
Sirois de la rue Front. L'abbe Rijux 
se rendra à Rimouski, où il fit ses 
études, pour assister au conventum 
des anciens élèves qui aura lieu à la 
fin de juin.

—Mme H. Hugo et Mme J. Z. Bois­
vert ainsi que MM. Albert et Emma­
nuel Lafond sont de ictour de la Baie 
du Fefevre, où ils sont allés assister 
aux funérailles de leur oncle, M. Nes­
tor Trudel.

—M. H. Bessette, trésorier de la 
cour Sherbrooke-Est No 829, est par­
ti pour Montréal, où il est aile assis­
te* à la convention des forestiers Ca- i 
nadiens.

—M. et Mme Philibert Bois/er. : 
font part à leurs parents et amis de 
la naissance d'une fille baptisée sous 1 
les noms de Marie-Amge-Aurore. 
Parrain et marraine M. et Mme D 
Gotirchcsre, onele et tante de l’en­
fant.

M. Samuel Provencher, de Man

EâJ

I.E TRAFIC DES 
BOISSONS FORTES ! 

PAR AEROPLANE

"DANOERINE"
Arrête la chute des cheveux ! 

Double leur beauté

i

Propre à manipuler. Vendu par 
tous les pharmaciens, épiciers 
et magasins généraux. 14

DUBUQU , 19. — Or, rapporte de ' 
Des Moines, Iowa, que l’autre joui ! 
un aéroplane arriva du nord, passa 
deux fois au-dessus de Des Moines et I 
atterrit dans un champ près de la 1 
ville.

L'aéroplane contenait 18 caii.-cs de 
whiskey et était piloté par un avia­
teur de Winnipeg qui vendit tout ee 
whiskey à $200 la caisse en moins de 
deux heure*.

La police fait une enquête.

DECES D'üNE PETITE- 
FILLE DE LORO KELLET 

A WINDSOR, 00E,
(Spécial à Ta “Tribune”)

aux funérailles citons, à part cinq en­
fants de la défunte : Mlles M. Dunn, 
M. McCofferty, MM. Dalton Downing, 

iE. Beauregard, de Sherbrooke ; A. W 
l Beausoleil, M. et Mme H. Desmarais, 
l'ilme S. Desmarais, Mlle B, Beausoleil. 
MM. D. Hudon et E. Beausoleil, de 
Richmond ; M. D. McCarthy, d'Ulver- 
ton, et nombre d’autres.

WINDSOR, 19. — Cette paroisse 
, vient d'être affligée par la perte d’unt 

Chester, N. H., et M. Joseph Proven- ! de ses plus vieilles paroissiennes dans 
cher, de Weedon, étaient de passage ]a personne de Mme B. Downing dé- 
en notre ville, ces jours derniers, enjcédée à rige de 83 ans, le 26 mai der-
visite chïz M, A. Provencher. , ,, ntr d ■ tm .-l- mer, chez sa i.ile Mme (_. Bourassa,—'Aime H. Berperon, ae 1 Abitibi, „r. _
est en visite chez' M. Edouard Pou-!Windsor- P Q ’ aPrcs avoir .rcçu Ie~ 
liot, pour quelques jours. Mme Pouli- derniers sacrement.-, des mains de son 
ot l’accompagna dans un voyage aux confesseur, M. l’abbé P. Béruhé. 
Etats-Unis, elles visiteront des lia- Il est toujours pénible de se séparer 
rent* à Bedford, Lewiston et Lowell, des êtres qui nous sont chers, mais aux 

—Mlle Edwidge Pouliot, Je Scott, descendants de Mme Downing, il reste, 
est en visite chez son frère. M. avec l’espérance de ravoir leur aïeule
Edouard Pouliot. de l’avenue Bcwen. , -, ,^ u u luunui,, uc . „ c c v. n n!j ciet llne consolation : sa longue vie

- -.......  ....... .— si chrétienne, si résignée à la volonté
: de Dieu, pendant laquelle, elle ne fail­
lit jamais • devoir d’épouse et de mè­
re d’une nombreuse famille.

! Mme B. Downing avait pour nom de 
fille Bridget Kellet ; elle venait de pa- 

TOrtlO MWirnrft irlandais et anglais : son pète,
inüio-HmhHLo far,t cü"ver.t;fdeLord Kellet. du Lancashire, Anprleter- 
" . re, et sa mère, Bridget Brady, ayant

TROIS RIVIERES, 19. — Une vu le jour dans un petit bourg du 
commission composée de MM. Bois- comté Caveir, Irlande. Ses parent- 
joli, gérant do la Banque de Montréal, vinrent au Canada en 1830, avec quel- 
M. Assclin, architecte, et M. 1 ingé- ques enfants, et rent dans
nieur Lambert a été nommée par le eanton de Durham, P.Q. où ils déboi- 
oonsotl de ville pour administrer les,pÈrent ct cuitivè,.ent l'endroit appelé 
fonds et voir a la construction lies ljourd,hui St.Pie,.,.e (,e l’Avenir: 
logements ouvriers, i’oPfre de $-<00,- . ' . . ..
000 du gouvernement provincial a été tc c, f-' ^ O116 naqu.t. ii y a . ans, cele 
aus€i acceptée à la dernière séance du dont nous pi euro n: lu •Tiort. 
conseil. On nous dit que la construe- Les funérailles se firent le vendredi 
tion de ces logements ouvriers doit! 28 mai: le cortège funèbre partant 
commencer sous peu et on nous desi- de chez Mme C. Bourassa pour Pégli- "p-:

DEUX EVENEMENTS 
AUX

Lîs Enfiur
rUduis^nt, tout comme 

douleur et l’uff'tctioii li.'pur i 
hint par une friction aw> 
“Absorbine .Tr”.

L' glamli « agrandies. 
*aricos, la goitre, les k.Vitfs, 
Je-- lii v,,--, 1( - furoxjwi et w 
tr<- iTiil.namations* sont rap 
dcnn.ut n-duitis ou guérie* par

. -if- ■
V. - -u

' îZa '

f»
I 4 ,

Quand un accident tiurvient. 
vous voulez un prompt 
cour« ! • n*’ bouteille d'**Ab- 
.SOUHiMT .Tir’ dans la mai 
Mm constitue le meilleur tra’ 
ti ment (I’lirRcn^e pour les cou­
pures, !• » brnlures, le* (■<■> r 
tjiure-# 1 - rntor.-es et les fou- 
lyri-v, *11 soulage la douleur-- 
r-'.-luit l'inflimimation — pro­
vient l’infection.

Agrnible, pa- fie tache, p: ■' 
de graib1’'• si.*20 la boute'!! • 
— chez les pharmaciens ou en 
vo.v6 franc de x>ort par

\Y. V. YOUNG. Inc. M 
Lyman Building, Montréal.

TOK»QUI
F a v o r i

PH AR
àf AC i E N*

FILLES! FILLES!
Embellissez votre Peau

AVEC LE GUTICURA
üépô» iu ( anacla Lyman b, Li-

Tout phirmaele* vous HlrB eu* c'*»t <• m«i! 
'eur des tontoue». ou'll en oonnidt lu composi 
Uofl et Its effMs.

L'ElUlr Tonique du Dr Moptler est la phn 
culssnnt rf«onstltuant de tout 1« système, il 
ast excellent eu goût et il excite raopftlt Une 
bouteille suffit peur un traitement de cinq se­
maine?.

Oépoaitaire à Sherbrooke
PHARMACIE CHAGNON

■ssrai

gi-.c le parc St-Jean Baptiste comme 
l’endroit offrant les plus grands a 
vantages commie site pour la cons 
truetion de ces logements.

—M. et Mme Adélard Boivin, de La 
prairie, était de passage en cette vil­
le pour affaires, hier.

—Concert de fanfare au Parc River­
side, dimanche, 1 p.

—M. A. L. Dupuis, mire Je Coa-jauxciue!s s’étaient joint? M M. ^ 
ticook, était <ie passage en cette v:*- Beausoleil et H. Desmarais. de IL eh- 
le dernièrement. i mond.

—Maman épargne de l'argent avec Apre, la messe, le cortège se rendit 
an ECONOME a gaz. Et vous 7 Tel. au cimetière paroissial où les porteurs 
373 j. 107-ma. j. s. j.n.o. MM. John, Jame et Daniel Downing,

A la messe solennelle de Requiem, 
Mgr Dufresne, P. D., officiait, assisté 
des abbés H. Carlos, pire., comme dia­
cre, et L. Bourassa, eccl., comme sous- 
diacre, et de Dalton Downing et Elle- 
ray Beausoleil, comme acolytes, les 
trc’is derniers nommés étant petits- 
fils de la défunte. M. Philippe Paquet 
touchait l’orgue, tandis que M. R. Hé­
bert dirigeait le^ chantres réguliers

W.

Le soin de vos yeux par 
de bons verres devrait être 

considéré. Nous sommes en 
position de vous donner le 
meilleur service possible.

n? n

Ouvrage garanti dans toutes 
fluxions, cassures, lumbago, 
sciatique, paralysie infantile, 
cancer et toutes cassures ou ma­
ladies des os supposées incura­
bles. Sera à Sherbrooke tous les 
deux lundis et mardis de chaque 
mois, à partir du 1er juillet, a 
l’HOTEL DES VOYAGEURS, 
rue Dépôt,

J. B. FONTAINE
Raboutôur.

A. W. Beausoleil, C. Bourassa et I) 
j McCarthy, déposèrent le corps auprès 
i de celui qui,, cinquante ans durant, 
avait partagé ses joies et ses peines : 
Michael Downing, mort en 1911.

Il res pour pleurer, mais aussi
et plus. 43 Avenue P°m' imiter cette forte aieule, trois 

mar. sam. S p. Giles : Mmes A. W. Beausoleil, Rich- 
Saucier, de Coati-imond’ H- Beauregard, Montréal, C.

—M. Beaudin, de Hilhum, éiait 
en ville, hier, peur affartes person­
nelles.

AUTOMOBILES FORD 
O. Dumouchel, expert dans la con­

fection de capotes et eoiiverLires de 
siègr-, $18.00 
Bowen.

—Mlle Louise _____ _______ ____
cook, était en promenade en cette vil- .Bum'assa, iWmdsor ; trois garçons : 
le avant-hier. John Downing, Montréal, Daniel Dow-

—50% d’économie quand vous faites ll!n-. Sherbrooke, James Downing, 
usage de l’ECONO.ME à gaz. Tel. p>ock Island : trente-cinq petits-en- 
373 j. 107-ma. j. s. j.n.o. farlt-s et t’uit arrière-petits-enfants.

-Mme Merriman Lowell, de Coa. Parmi kS nui assistaient
ticook, passe quelques jours en pfe- -------------------- ------------ ■ ......— ■
monade chez ses amies.

CANADIEN PACIFIQUE

il
Ansde King et Wellington

Après lundi, 2! juin, les trains 201, 
2U2, 203 et 204 seront discontinués en­
tre Lennoxville et Sherbrooke et les i 
trains entre Sherbrooke et Montréal | 
continueront comme par le présent.

1 ch
—M. et Mme Octave Larrivée, c» 

Trois-Rivières, visitent actuellement 
M. et Mme Lomer Dussault, rue Bei- 
vidère.

—Faites échec au coût de la vie en 
employant un ECONOME à gaz. Tel. 
373 j. 107-ma. j. s. j.n.o.

—Mme Henri Allaire, de In rue 
Queens, es^pfcartie pour Iberville où

X s f • ■

L’huile pour tous les besoins 
culinaires

AprOl
la plus douce huile d’abricot

CE QU’IL FAUT FAIRE ’

CE QU’IL NE FAUT PAS 
FAIRE

pour éviter des accidents d’auto. 
Choses que chaque automobiliste 

devrait savoir.

Demandez notre brochurette 
gratuite.

Cor,way S Chamberlain
Edifice Olivier.

Assurez-vous chez C- & C., 
e’wrt sùr.

ri,

% \ w
Oes IDouIeurs 

au Soeur
'ï~OUT déranppmcrit dans Fr..' 

— du corur cause d“ 
Souvent des clou lcr:

lion 
alarmes.

Le Mois Ensoleillé 
de Juin

Votre photographie de mariage 
vous plaira et sera admirée de 
vos amis. ■! elle est faite au

Studio Nakash
158 Wellington. Tel. 1167.

A. H. GEKGE
ACCORDEUR

Réparation de piano*
Rés. 13 rue Québec. Tél. 846w 
eu tae». A. BLOUIN, marriiam 

de n- asique.

elle visitera sa famille.
—Vente spéciale à l’enchère à 2.30 

hrg. chaque après-midi et 8 heures 
chaque soir. Nous désirons vendre tout 
notre stock avant d’entrer dans notre
nouveau magasin. Trois prix seront ,
donnés à chaque vente. A. C. Skinner,! ;iU «Mit raUM.;-. par la foi
bijoutier. 108-6 ch

—Mlle Alba Turcotte, de Thet­
ford Mines, séjourne actuellement 
chez Mme Vve Eugène Laliberté, de 
la rue Québec.

— Epargnez 50% de In chaleur et de 
la flamme perdue sur votre poêle à 
gaz. Tel. 873 j. 107-ma. j. s. j.n.o.

--M. Aristide Eelecurt, de I.ivis, 
est en cette ville pour affaires per­
sonnelles.

—50% d’économie 365 jours par an­
née. Ayez un ECONOME à gaz. Tel.

■ ■M»

373 j. 107-ma. j. s. j.n.o.
-M Joseph Leblanc, de la rue St- 

Lou s ,e-t actuel.ement. en projnena.la 
ii Concord, N. H., chez sem frère, M. 
Charles Leblanc.

—La ménagère sérieuse qui veut 
épargner de l’argent achète un ECO­
NOME à gaz. Te!. 373).

107-ma. j. s j.n n.
—Mlles Henriette ot Mari.’Le 

s< Bouffard, île DaAvilie, \i ■ it M. 
et Mme Ph.llas Maiciux.

malien de gaz ayant leur origin, 
dans F indigestion.

On obtient du soulagemep 
dans cet état, en employant It 
Pilules du Dr Chase pour k 
Reins et le Foie.

L'indigestion chronique rt i.F 
d’un foie paresseux, dr. la con..ti- 
pation des intestins et des rein.' 
inactifs.

Par lo fai!, que lus Pilules du Dr 
pour îf* Foio ot L? \> r' - roîTclou 

à oc? orpftr.es If or f 1).*^
Kent coxnpl'N ment <1* riitdijrrstion p 
vftînqufcT.’ tou.' los symptûm<J ^nnnt.

J0

■tiUè

L’emploi judicieux des couleurs 
donne de l’élégance à !a femme
PORTEZ des couleurs plaisantes. Faites de l’har­

monie la clef de votre costume et vous paraîtrez 
toujours bien mise. Economisez or faisan! durer vos vê­
tements plus longtemps — avec Rit. Rit consei-vera la 
fraîcheur de vos vêtements — et vous assurera la satis­
faction constante d'être mise avec goût et avec éb gan-

Pas de
bouillage

Rit lave et teint d’une 
seule opi i.tion — pas de 
(rouble — pas d'ennui. Ne 
tache pas les mains, n'en­
dommage pas les tissus. 
Pas bcoin d’être expert.

Rit restaurera les cou­
leurs fanées nu en créera 
de nouvelles. Une var'été 
attrayante de magnifiques 
et éiegantes couleurs voua

Ne dé­
teint pas

fournira la nuance voulue 
pour vos blouses, robes, 
lingerie, bas, les chemises 
de votre mari et ses bas, 
vos portières et vos ri­
deaux.

Teint la soie, le colon ct 
la laine léger*

Vendue 
par les ma

ne légèn a 

partout ](»r 
march.in-F- •

Fabriquée en Canada par
SUNBEAM CHEMICAL CO. OF CANADA 

LIMITED
84-90 Jarvis Street, Toronto, Canada,

GRANDE CELEBRATION
CETTE SEMAINE DE CARNAVAL 

Sous les auspices du 
54ème REGIMENT

commencée brillamment sur le terrain do 
MANEGE DU 54ème, SAMEDI, LE 12 JUIN

se continue toute la semaine.
Exposition Royale présentera les plus belles et les plus étonnan­

tes attraction- du “Midway”. — De merveilleux véhicules de courses 
ct plus d'une centaine d'amusements nouveaux pour les jeunes et les 
vieux. Changement de programme chaque jour. — Musique par la fan­
fare glatis.

WILSON
Etabli* e» 1S83

ÿff -

Ponr quelques «ous vous achetez 
de "Danderine”, vous ne trouvez pa» 
de “Danderine”, vous ne trouvez as 
un cheveu qui tojnbe ou pellicule, 
chaque cheveu retrouve une nouva’le 
vie, vigueur, ’lostre et üs deviennent 
plus épais. 66

L’ELiXIR TGNSQUE 
du Dr 
MONTI ER

Acheter un piano n’est pas une affaire de tous les 
jours, cela demande beaucoup de considération. En ache­
tant un piano WILSON vous ne prenez pas de chance 
parce que cet instrument a depuis R.j ans été employé 
avec succès par les meilleurs musiciens.

No 63 années dans le commerce de musique sont 
une garantie personnelle de la qualité de ce piano et de 
sa valeur. Un grand assortiment de pianos à votre 
choix.

Tous les pianos sont accordés et réparés av ec soin 
avant la livraison, et satisfaction garantie.

H. C. WILSON & SONS, Limited
112-144 Rue Wellington

Succursales : Coaticook, Richmond, Granby, Rock- 
Island, Thetford Mines.

il

I.E-S ERAFLURES, LES ECLATE­
MENTS LES ECORCHURES 

ET LES DECHIRURES 
Quelque gravement qu’ils aient pu on 
dommage!' vos pneus seront répares 
do façon experte par notre procédé do 
vulganisation. Bien, souvent, nous 
pouvons vous épargner le coût d'un 
nouveau pneu ou d’un nouveau tube et 
cola vous représente une économie de 
plusieurs piastres. 1! arrive t'-ès peu 
souvent que nous no puissions pas ré­
parer un pneu trop endommagé.

Sherbrooke Vulcanizing Works
Téî. 6G8. 199 rue Wellington.

Sherbrooke.

M

——————

J. N. Boisvert
2a Rue King:

HARNAIS ET PNEUS D’AUTOS 
Les fermiers et les charretiers trouveront ci un

Choix de Harnais
pour répondre à tous leurs besoins. Nos prix sont aussi bas 
que possible ct notre travail parfait.

Accessoires d’Antos
Nous vendons les fameux pneus Partridge et autres ac­

cessoires. Permettez-nous de vous fournir nos prix. Nous 
pouvons vous faire économiser de l’argent.

2a. Rue KING. SHERBROOKE

".y „h Bois de Sciage, Brut et
M préparé, Fini intérieur* 
g Ouvrage de Boutique, 
P Plancher de bois franc 

au char ou en détail
1 VOIR

I BRÛMPÏON LUMBER &1V1FÛ CO
^ B romp ton ville, Que.

a K? ET ME?* 7 rhRbitude
8 i iltMtfc d’acheter 

chez Cohen. Ce n’est pas une H.C0HEN
y mauvaise habitude et elle vous 

sera une source d’économies
R appréciables.

78 Rue King
Tel. 1311 Haute-Ville

■“ w.ir '.luni^T^wp ■ w«n«w*.waBBai—

’b :
• i, • t* Ne dites jamais "teinture” — diles

ca ME COPIE pas CHER
quand on achète au Magasin de l’Ouvrier, car les prix y sont 
toujours appropriés à la bourse des ouvriers.

X KRAKOWSKY
243, Wellington Tel Be®120«

9804



SIX LA TRrur.VE, Sherbrooke. SAMtiii, ia JUin ia£.o

D E TOUT ce que vous Le Don de

L’Economie
L

if'ï's'** •’&Z*

pouvez donner à vos 
enfants, matériellement 
par lant, il n'est rien qui 
puisse leur faire du bien 
pour toute leur vie comme 
un compte d’épargnes 
dans une nstitution 
comme la Uanque de 
Montréal. En lespoussant 
à épargner vous leur don­
nez I habitude d’écono ^ •}
miaer et ils reçoivent ainsi 
une base d’éducation pour 1 
l'avenir.
Un romptr d’rpargo 
avec $1 00 Le» intérêt 
pavés au taux cours, 
élevé

La BANQUE DE MONTREAL
Etablie depuis plus de 100 ans 

Actif total, au delà de $Mj\),000,000 
Bureau-chef à Montréal

Suceur «a Ps dans tous les centres important*! du Canada 
Départaments d’épargnes dans toutes les succursales

rouvre

t le plus -e^e *»- >. U
4-~....^ ‘ • 1 - '

LA PREMIERE SEMAINE SOCIALE DU CANADA
21-25 Juin 1920

PROGRAMME

DANS NOS THEATRES

Oui ! la ConutipatiVt 9€ /ruérit facilement 
avec l’Eau Purjrativ*

“RIGA”
Ce^t le hixatif de famille par excellence, car il ajrlt tjen- 

tlment «ans causer ni nausées, ni crampes, ni culiquas, 
ROCTETK DBS EAUX PURGATIVES RIGA. 46. Plessla, Montréal
I. E. — UftrSw S yi«n|UMr poui eurltr» — U 11 te# -— gratis «ur dymjiûvl#

~oua r*cc'mrnandr>n ' en * «7/^11 rs suivantes :

OBLIGA HONS PROVINCIALES
Province de Québec.................... 6%

OBLIGA TIG N S MUNICIPALES
Montreal........................................ 6CJ,
Hu-J................................................................! 6%
Jo1>. Ve .............................................................. 6%

Pointe Claire................................ 6%
Québec........................................... gr^
Sherbrooke..................................
Winnipeg...................................... 6%

OBLIG \ T ION S SCOLAIRES
Ville St-Pierre............ .................. gfy,
F.colea Cal h. de Montréal. ... 6%

OBLIGA TIONS SER VICE PUBLIC
-Vont. Public Service Corp. . . 61/2%

OBLIGA TIONS INDUSTRIELLES
Cor.ip. de Pulpe e. de Pouvoir»

d eau du Saguenay............... g’^c^

( niflil idniidiei»
{ai orpore

r*#Ur J|«9 ,
. .. , '. X J«ru".., Té! M rt 2!»?»l e -v... .d A -et. ur Uoranf

I/oouvr« des Semaines sociales cop­
iste y étudier, a la lumière de ia doc- 

■ trine catholique, h-s problèmes soci­
aux de l’heure présente. Elles 5’effor­
cent, par un ensriprnement à la fois 
doctrinal et pratique, de former une 
élite, qui fera revivre dans les 
moeurs, les institutions et les lois de 
son pays, l’esprit chrétien.

Cet enseignement est donné sous 
forme de cour.= Il ne comporte aucu­
ne seance de discussion et n’est pas 
.«uivi rie voeux comme dans le con­
grès. En dehors des séances, les pro­
fesseurs se prêtent aux questions po- 
•sées par les auditeurs.

Pour répondre a un désir exprimé 
plusieurs fois en des circonstances ré- 
cer.te.s par le .Souverain Pontife, !e.s 
organisateurs de la première Semaine 
soc fai e du Canada ont choisi, comme 
sujet d’étude, i Encyclique Rerum No- 
varum. Le Pape vient de les en félici­
ter cars un b'-ef spécial où il dit tout 
e bien qu'il attend de oette initiative 
et accorde a ceux qui y prendront 
part la Bénédiction apostolique.

Comme on le verra par le program- ; 
me, le sujet choisi permet de traiter j 
!<• problèmes sociaux les plus actuels. 
Chaque cour? a été confié a des catho- ) 
liques, ecclésiastiques et laïques, de | 
haute valeur. Aussi les organisateurs : 
de cette première semaine sociale es­
pèrent-ils que les auditeurs viendront ; 
nombreux de toutes les parties du 
pays, ils invitent tout spécialement 
ceux que leur position ou leur cul­
ture appellent à exercer quelque in 
fluence dans leur milieu. De cette é- 
lite surtout dépend la réalisation du 
but qu’ils pouraunvent:

cAsmoREPRESENTA BILLETS

propriet

Soyez Florissante 
comme les Fleurs

Refaite* votre santé- mette?- des rosea 
sur vos joues- .«,ex l’air bien, mange.*, 
bien, donnée bl#L. ayez la hcncatioQ 
d être bien—en pienant de 1’

EMULSIONS
iÛlïVEINEÉ

L.. GRAND RcGl V.UAïLlft frfc LA SAN F K '

Lisez seulement cette lettre qui noua 
arrive de Conqucrall Mills, N E.

"J al fait prendre de l Emulalou 
OLlVEIN r) à ma fllle. Elle était 
faible, pâle et épu.s^e. Elle a pris 
deux bout r lies d L.mulsion OH- 
vélne et c - r -,t as.ez forte pour 
aller à l’école. K Me est bien 
portante et ses joues uont rede­
venue» roses, Mea voisines 
sont étonnées deson merveilleux 
rétabUssement. Je ne peux, faire 
assez de louange-: de I Emuls.on
Ulivéme." Mme J. S. K1TCH.

Dans les pharmacies et le» mufftwin 
Généraux on trouve ce merveilleu-x to­
nique et dépuratif.

Préparée par
Frasier, Thornton & Ce., Limited 

Cookshire,

Soyez les premiers au Canada à 
voir le grand et seul drame de 
Georges Clemenceau.

“The Strongest”
joué par un groupe d'acteurs fran­
çais et dirigé par R. A. VVaish.

Ici, aujourd’hui, Francis Fond 
dans la 2ème grande émotion de

•THE MYSTERY OF IS”
Ford Sterling dans une comédie.

‘•A Lady’s Tailor”

Grand prog-amme triple 
LUNDI ET MARDI 

Charlie Chaplin dans l’Opéra 
Jazz “Carmen”, an 4 parties.

Emmy Wehlcn et Stewart Hol­
mes dans

“Lifting Shadows”
en 6 parties.

Jack Dempsey dans le dernier 
épisode de

“Daredevil Jack”

MERCREDI ET JEUDI : Wallace Reid dans “DOUBLE SPEED’’. 
Bientôt : “THE LOST CITY ”, avec Juanita Hansin. I.a plus grande série 
d'animaux féroces qui ait jamais été faite.

lire. Que. «F IJ

LUNDI, 21 JUIN

A H h. 'U). Messe d’ouverture dans 
la chapelle Notre-Dame de Lourdes. 
Allocution par .Sa Grandeur Mgr Bru­
chési. archevêque de Montréal.

A 10 h. >0.—Cours d'introduction. 
I.a première Sema me sociale du Ca­
nada: sa raison d’être, ses travaux. 
• nn esprit. Par le K. I Archambault, 
S, J. de l’Ecole Sociale Populaire.

A 1 h.—Préparation de l’Encycli­
que. Le mouvement social catholique 
qui l’a j)recédée. Par M. -Guy Vanier. 
professeur a l'Université de Muni 
real.

A » h lô.—La Crise sociale telle 
que décrite par Léon XIII.Par Mgr 
Kufrèno Lapointe, Vicaire général Je 
Ch a ou time.

A • h >U....Veillée religieuse daa?
a chapelle des Rit. PP. d" Très Saint 
.' renient. Meditation.—Orateur: R. 
P. Tardif, S. S. S.

MARDI, 22 JUIN.

A 0 h.— La Question Ouvrière au

I tionale St-Jean-Baptiste.
A h.—Dèvoilemerf du Monument

Dollard au Parc Lafontaine.
CLrande manifestation auvrière lu 

Parc Lafontaine.—Orateurs: MAI. 
Victor Morin. Gaudias Hébert, abbé 

| .Maxime Fortin, Henri Bouras.^a.

VENDREDI 2'. JUIN.’

A 9 h.—Les Oeuvres sociales, leur 
importance, leur esprit, par M. l'abbé 
Philippe Perrier, ancien président de 
l’Ecole Sociale Populaire.

A 10 h. 30.—Le Droit d'association. 
Par M. Léon-Mercie** Gouin, profe:- 
eur à l’Ecole des Hautes Etudes 

Commerciales.
A 2 h. 30.—Oeuvres de protection. 

Par M. l’abbé Gauthier P.S.S., direc­
teur du Foyer.

A i h.—Les Unions ouvrières ca­
tholiques. Par M. l’abbé Léonidas A- 
dam. directeur des Oeuvres sociales 
du diocèse de Sherbrooke.

A d h 13.— Etudes sociales cl ins­
trument de travail: P’Action Ponuîai 
i e.” Par le R. P. Dassonville, S. J., de

BASE-BALL
SUR LES TERRAINS 

DE L'EXPOSITION
La joute de cette après-midi entre 

le club Orléans, Vt., et ie Sherbrooke 
promet d'être l'une des plus contes­
tées eaccTe vue sur le losange local. 
Les deux équipes entreront en scène 
avec lo farouche détermination de 
se vaincre mu'uelloment. Les lan­
ceurs feront l’impossible pour tenir 
en échec les rudes frappeurs de cha­
que côtés.

Le club local est très confiant de 
pouvoir remporter une éclatante vic­
toire sur les Américains.

I,'alignement sera a peu près le mê-

MB»
fi AU THEATRE

HIS MAJESTY’S
CETTE VUE SERA MON­

TREE AUJOURD’HUI SEU­
LEMENT.

GLADYS HULETTE dans 

“HIGH SPEED”

|i Un drame exaspéré et des plus 
intéressants d'aujourd’hui. Ac­
tion — incident — passion — 
pouvoir. Moderne, intéressant. 
Produit et représenté avec acti­
vité.

Une comédie.

Une vue géographique.
BMHWU-ÎÏL;’----- X-é et A

GRESGBENE
(CAPSULES)

Composées de produits bal- ^ 
samiques, antiseptiques, vola­
tils, les CAPSULES CRE- 
SOBENE imprègnent do 
leurs bienfaisantes vapeur* 
tout l’appareil respiratoire, 
par où s’introduisent les ma­
ladies des poumons, et s em­
ploient avantageusement con­
tre les maux de GORGE,
laryngites, les

TOUX CHRONIQUES 
ou AIGUES, les BRON­
CHITES et la GRIPPE.

Ayez une boîte de CAP­
SULES CRESOBENE
avec vous, c’est une bonne 
mesure de précaution à pren­
dre.

Prrc, 50 sous ta botte, six bottes petit 
$2.^6. chez *oub îes eiurchand* ou par lu 
poste. Cc-.;Po*0le des CAPSULES CRE-» 
BOBENE. 272. rue St-Decuo. MoatréaL

me que la semaine dernière, a”ec 

l’addition de Mawell au champ.

La partie commencera à trois heu­

res précises.

i .maria. Nature, causes. Far M. A»*-j l’Action Populaire de Paris, 
mur St-Pierre, directeur le la Revue j a 8 h. 30.—Réunion de clôture, ce 
Nationale. devoir social rie chacun. Par M. An-

\ 10 h. 30.—Un faux remède: Le | LOnio Perrault, professeur à TUniver 
Si trialisme. Par M l’abbe Lucien Pi-j.situ rie Montréal. Allocution rie M. Os 
u.ait, professeur rie philosop.. e au ( ar Hamel, de l’Action sociale catho- 
o ègc de l'Assomption. j lique.

A I h.—Les Consequences funestes j 
■ :u socialisme. Par M. André Fau-j^ ET REN
leux, avocat à >Iontré«l. Secretariat.-Un Secrétariat est é-

A ” h- ' ' o» nu/Worte : L- |abl, aux ,mrcaüx -de rA> C. J. C.,
!,! -,• par -a .lovtrmc. 1. Necestitej Ver.^aiJte*. 90 rue St-Jae-

egalOes et des souffrances. Par Montréal. C’est là qu’il faut a-
Ai labbe Uuioktc. professeur de droit |dresaer ,es ,iemamies de renseigne­

ments, les auhesions et les souscrip-
-Conférence publique

LES CHANG! MENT 
CRITIQUES CHEZ 

LES EEMM1 ,S
»r*nt nninhrfuT c* ••i pt
•♦mi -W chacun dVit
r- . . .
.1 «»lUr > SK IM Kl '1 - . '
QUKNCK8 ' • •
g*-*: ' 4 do» prcTiilArci iki u^h 
1* U ph »»*• urlHq’io Tr IVn'a 

» la Mihllin* au moyen i\» 
dupra.
rit*
men 
qil.

i» m.l.r.c. Il • i'H ,n* Vj W- U.i ATi rnthii i i p yq
ut» . \ \ V

.. i .1 i i...,,. . f -, 1 yL'tv

1 ' * M
S -Gs* ” r)

>iubrir
M’-Mr U rit 
• ioiiiM du rtcl 
la ton*# . VOI « DE U / Litft COTÎgRRVKR 
•*•*»** ^ul viand mit i lu* tard L#

;^»ut r**i*t#r ans Jour» d>pr*iiT»« d*r.f#

Régulateur de la Santé feminine du Dr lARIVIfRf
#*r f-a

H l US 
’ 1 r <

*’ mmi non . un rnpî U» .
‘ i* frtmn* Irn pfrlodr^ fré,p, 

NMg \t lu . * r\r,i i ■ .■ nrr* <*
■ (é 1» fal! fAnén»!# !»
"(on» I. ■ r •* n » y v»h *.. •

t pl«!» fcHl», A «- vn VI ' '
•' • T* Mt* ;l ; or. ... r- - ‘

un.— ,> ,1, MlT .,flr I

‘■‘-•ment dara pr#s>; :>* tout** Ira maladiêl
• fé et
I- ..IV où

pr-m.fr# L- 
i ■! KIVK- DF. 
•< Dr ! arivl#

u non.
A S h. 30.- 

iréiiidée par S. G. 
hevéque de Montréal: Le rôle social 
C . hantable de l’Eglise à travers les 
i: ... Par M. le sénateur Chipais, 

I ni ifos-'.-ur à l’Université I.avai. Allo- 
nn r M. Orner Héroux, rédn feur 

u Devoir.

MF.Rt REDL 23 JUIN.

A P h.—Solution qu'apporte l’Egli- 
-e. 11. Devoirs réciproques des deux 
i lasses. Par M. le juge Charles- 
Edouard Dorion. de la cour Supérieu­
re de Québec.

\ 10 h. 30. Solution qu'apporte 
'Eglise III. Le véritable usage des 
iibesse.-. i’ar !e R P. Lamarche, O. 

P., directeur de la Revue dominicai­
ne de Paint Hyacinthe.

\ 2 h. ''-o. Sol ut on quf apporte 
l’Etat Devoirs généraux et particu- 
;i”'s. Par Mgr Louis-Adolphe Paquet, 

du Séminaire de Québec,
A 4 h.—Le salaire Par M. l’ahbc 

j Edmour Hébert, directeur des Oeu- 
, rt s sociales du diocèse rie Montréal.

V ô h. IL—Conditions du travail, 
p;,: M. Joseph-Evariste Prince, pro- 
fesseur à l’Université I^sal.

A 8 h. 30.—Ue programme social 
des évêques américains Par M. 
E’iouard Monlpet.t. professeur a il - 

.etsun (ie Montréal.

lions. Durant ia Semaine sociale, !r

George hïorlimer -ompdny, inc.

JEUDI. 24 JUIN.
\ 9 h. —Les Grèves Par ie R P 

V Vneu'e OM I,. Supérieur du seh.r- 
1 last irai d’Ottawa.

A 10 h. 30. -Le tr.’.vatl des fennmes 
Ut des enfants. Par Mme Gerin-l.a 

— : oil présidente e i Fédênttion Na

CONN MSSEZ-VOIS LA

CELEBRE POTION ANTILAITEUSE
du Dr. N. M.l’ONSE SîKOTS. do Sto-Anno do ia Pocatiôre, 1’. Q.

C'est le plus grand

Neitoveur et Purificateur

.Igr Itucbesi, ''r-1 s(K.rétariat sara installé dans le lOeai 
même de la Semaine. On pourra s’y 
procurer des cartes d’auditeurs.

Salle de réunions.—Tous les cours 
auront lieu à la Bibliothèque Saint- 
Sulpiee, 340 rue St-Denis.

Adhésions et souscriptions. —L’ins­
cription comme auditeur, pour tou­
tes les réunions—cours et conferen­
ces—est fixée au prix minime de 
$1.00. Des cartes pour une seule jour­
née pourront aussi etre obtenues au 
prix de 50 sous. Ceux cependant qu; 
voudraient aider l'oeuvre sont invi­
tés à s'inscrire comme membres bien­
faiteurs en versant ia somme de $10.- 
00 ou plus. Ces souscriptions, néces­
saires pour défraye, les frais de l'or­
ganisation, sont res.pectueusen-.ent 
sollicitées, i es chèques doivent être 
faits au nom, soit des Semaines o- 
ciales. soit du secrétaire général. M. 
Quy Vanier. Les dames sont admises, 
au même titre que les hommes, à toug 

; les cours.
Conferences et cérémonies religieu­

ses. —Des cartes d’eutree pour les 
réunions du soir, à l’usage dp ceux 
qui ne suivent pas le> cours, sont en 
.ente au prixjl»»50 sous. Los céremo- 
n.es religieuses sont ouvertes au ou­
blie.

Lcgenvents et repas. —Le Secréta­
riat se met é la disposition des audi- 

i tears, pour leur indiquer un hôtel .tu 
tune maison de pension recommand- - 
; Me. Des lits peuvent être obtenus dans 
! un dortoir commun au prix de i' IH) 
pour chaque nuit et le déjeuner lu 
matin.

. Messe quoi dienne. — Une me=se 
-rra célébrée tous les jours a S h., 
lians chapelle de Notre-Dame Je

| Lourdes,
Table d'hôte. —Les auditeurs qui 

i e désireraient pourront p -sndre 
“. rs repas, ’e micii e: le soir, au t or- 

c'.. Univers taire. 191 rue i>a:at-Hu- 
bert. au prix de 57 sous par repas, 
i. est nécessaire de retenir la ve ie, 

secrétariat, sa carte du lendemain.

jFGOR CHAUSSURES BLANCHES
« TENEZ VOS CHAUSSURES PROPRES

LA HOTTE ECONOMIQUE
■ . LIQUIDE ET MORCEAU A

^ A usai pâtes pour chaussures noires, jaunes, sang dé boëuf ^
^ et brun foncé.

THE F. F. PALLET CORFORAmONS Ltd.,
N

HAMILTON. CAN. N

'""///intin i n i u i\\\ vwvwwww nn\\n
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. *®jr*dRr^ "T. T- ^ t -S. . *-r -P ?TJ3F- - '-CÏDL’Xraà
Produit des Cochons Parfaits 

En vente chez les Principaux Marchands.

Nourriture
“BAR-NUN"

pour les cochons

rt dti -flue î • îo.'rot rip n est lo sr torur lr î*y^-
tèm* <*t> parfait order pn’ ir bon fonct :onuerornt. des mtestin» rt 
rir* r**: n *

I\D!( \TION Sevrajjr, Mer *» b» • dans le- mpmbrwi rt Ir 
sang, '.r rmps m a ' u ~ ot»uchr« évit»'rs. jambr^

dr matru*e rrton»* H»» *’.i *“* hvdron «
rbumutinmev ‘amp- impur*'

“op s e.
tare dr toutes sortes, le

trop i'em bon point, a o • s* i na o’ la irauvui^' digestion.
Hrmède n >«o .mon n' r p i^ * ou nettoyant- *'*'< intes

t n«. tes r«* ne *< r **i: e. *u 'atious griTuitos verbalement ou 
par eont Lnvoyr?-m » et je vous enverrai ie taaitement
qu» convient dans chaque ra*..

DKCTFTR SIROIS.
Il me fait plaisir de rons dire que 

vos remèdes m’ont, fait un grand b'en. 
tios démangeaisons que j'avaia a”X 
ma ns et même jusqu e sous .es pieus 
ont complètement disparu.

N otre dévouée,
Madania Arthur MAURAÏS.

l^ac Noir, P. Q.

LE SALAIRE DE 
GOMPERSAUGMENTE

(Servie» d» la Pr'S ? Car-wHeu-»»
MONTREAL. 19. - Le p’-é-.">nt 

Gompevs a mis de c'1 uue réso! - 
lion qui avait été adeptre par 29.- 
05S ' oix centre SJl-tè r n faveur de
la nationalisation dos chemins de fer 
aux Etats-Unis.

Le snare -.u président a été pore 
de *10.1)00 à *12.000

OBLIGATIONS

VILLE o® PARIS
FRANCE

Emission Canadienne
S %-IC AUS

Tranche de 32,OOG.OOO.<KJ
Cfferle aux public.

firix: @96.37 
Rendement 64%’

Dc.téep du 1er ïviüi 1920,""ces obligation* sont rëftfi 
brursables en or canadien le 1er mai 1930. Le* inté-. 
réts et le capittd sont payables ou pair à toute* les 
succursales des Banque Provinciale du Canada, Pan» 
que Nationale, Banque cD-: Mcrchands du Canada 
et Standard Banî: of Canada.

Intérétt payables lej 1er mai et 
1er novembre de chaque année.

Coupures : $ IOO.—$5 DO.—$ 1OOO,
Ces obligations sont exemptes des impôts présents ou 
future, soit de la Ville de Paris, soit de l’Etat français.

DEMANDEZ LA CIRCULAIRE DESCRIPTIVE

La Socielé d'Adminiotratioa Générale
CONSriL D ADMINISTRATION

MM. .T -O GRAVI «., trénl. prf.i<J-n?; J.-TT. THO^>. r*rt9. Fm**re. '
V Vf- ” • A •',}'• INI, r • M ’ r" A» Ir «.

1 ' ’ ’
A ÏN ’ Mi r.trf ’ ; i la V \ I I ICi - *’ ' N . ' • r - }’ v . ti-'n. Ko- 
d- ‘ hp ' I M l '. v. , M ■>' ; ; N • > \Yu.I . < , J -A.
K.. H ART'. IL. D., 'ontrf., G-N. MONT fil., &.cntr'ai.

Pap-Sag
(TABLETTES)

CONTRE LA

DYSPEPSIE
Aucune des me ladies de 
l’estomac ne résiste à 
leurs bienfaisants effets :

Indigestion,
Somnolence,

Gastrite,
Pituite,

Vertige.
Après un repas qui fatigue, 
une ou deux PAP-SAQ 
prises suivant la direction, 
éviteront ces indigestions si 
souvent fatales.
50 sous U boite, c**. •i* P*"»- $2ÆO. 
chez tou, les roArchands, ou eswayéieAl 
par U ooste. COMPAGNIE CHIMIQUE 
FRANCO-AMÉRICAINE Um.tée.274, 
rue St-D:uïs, Mruliéai.

ROBOL
(TABJLSTTBIS)

Nettoie l’intestin paressetut et 
combat la

Cause de maux de tête, mau­
vaise digestion, manque d’ap­
pétit, torpeur du foie, eto, «ta

En rente parfont 25 sous !• I 
bottes pour SI .25. Envoyé parla * 
la COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO- 
AMÉRICAINE limité* 27Î, ma St-Daain 
Mootréoés

POUDRES NERVINE DE

Mathieu
. POUDRES ■ NERVINE

DeMATHIÇü.f 
Pour loi’: deîïteftf Kl

t . c« — i

FONT DISPjVP.AXTRE lÆHSAlD 
DK T K TU. LA NEVRALGIE 
L’INSOMNIE, LES RHUME! 
ACCOMPAGNES DE FROID, «t 

Vendues partout au prix de 25c h 
boîte.

Tout marchand de grog netrt rem 
pllr immédiatement la commando d. 
votre fournisseur. C j bien, écrive 
directement à -a Oie J- IL. Mathieu 
Sherbrooke, P.Q., qui vous en envar 
ra franc de port une boîte, sur xécep 
tion de 26c.

* ;
® HD’ t"^ V'ELtNfYÏG Ni

1 rt t TaaasGT izLm t y gpâag—i
En tous pays, t'emandoa le GUIDE DE 

L'IN\'ENTEUR qui fen» envoyé gratis.
MARION & MARION, 364 me UaiTersité, MevtriaL 

•4 91S me F. N. W., Waibiaglva D-C^ U-5A.

1NV ENTIONS.—Services de Gradués 
Ingénieur Civil, Mécanicien et Avo­
cat LANGLOIS & CO., 3S2 ru«
Wellington, Ottawa.

/W■ li
DkM.Mat MARTI M CHEVAUCr„ Da*«x«« gteirak 

TU MAIN 2ÜS7
J -TKLO. LECLERC. 5rerf:^in 
IS. taa Nt-Jacnsss. MONI REA^

Inoffensif, d'une pa-1 
reté ab«olae soalsgeen1
48 HEURES

i les écoulements qui1 
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dr”, semjines de trsitfr-1 
nent par le copahu. I 
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PETITES ANNONCES CLASSIFIEES
TARIF

des annonces classifiées de

lÂ TRIBUNE
En vigueur le 1er mai 1920.

TUUTES LES ÂMONCÊS CLASSIFIEES
(30e pour ^5 mots et moins ; le du 
mot additionnel — 6 insertions pour 
le prix de 5 pourvu que l'agent ae- 
compafme ks demande : si entré dans 
nos livres, 25 p. c. de surcliarjee).

EN-TFJE NOIR: Sr^.Td
points, 15c par insertion. I-’anronce 
elle-mome à tant du mot suivant le
tarif.

AVEC CADRE NOIR: Bordure noire,
6 points et ma­

tière à lire en 8 points $1.00 par 
pouce, par insertion.

CARACTERE NOiR: Toute annonce 
classifiie en S 

points noirs sera payable à uinjon de 
3c du mot.
AVIS* Avis de muriate, de naissan- 

ce, de décès, messe de re­
quiem, service anniversaire, In Me- 
moriara, assemblées, soirées, fetes 
champêtres, partie* de cartes, oeu­
vres charitables ou patriotiques, etc., 
10e la lifrne courante — en caractère- 
itras, 15c la ligne courante.

V HOMMES ET GARÇONS 
DEMANDES

UNI DEMANDE un homme d|expé- 
. lente pour brûler lu brique, d'après 
l'ancien procédé, avec du bois. Aussi 
des journaliers pour notre cour à bri­
que. S’adresser a W. E. Loomis.

88-jno
ON DEMANDE un barbier d’expe- 
.ence à l’hôtel Grand Central, Soer- 

brooke.______________________ US-JRO
ON DEMANDE un bon arrangeur 
pour Slubber Intermédiaire et Spee­
ders, aussi deux bons fileurs sur 
mules et des fileuses sur Uin-g liâ­
mes, ainsi que deux bonnes warper 
tenders, ouvrage permanent, et leo 
meilleurs salaires payés. S'adresser à 
The Dominion Textile Co. Ltd, Cot­
ton Mill Branch. Magog, Quo.

105-12 eh

ON DEMANDE un jeune garçon 
ayant des connaissances dans un ma­
gasin de fer. S’adresser à J. M. Des­
chênes, 80 Wellington-Sud, lOo-jim
VOYAGEUR.—-Une des compagnies 
manufacturières les plus atantngeu- 
sement connues, vendant leurs pro- 
iuits aux épiciers, demande un voya­
geur pour les représenter dans les 
i antons de l'Est. Salaire fixe^ Inutile 
ie faire application si vous n etes pas 
homme sobre, travailleur et honnête. 
Position d’avenir pour homme compe- 
Lent Adresse The Proctor and Ciani- 
|,le Co., chambre 225, Edifice Consti- 

Montréal, Que. 107-3 ch
>N DEMANDE.—Un tailleur ^outu- 
ier d’expérience. Ouvrage à l’année, 
'on salaire payé à l’homme compç- 

Répondre à nos frais par tc.c- 
hone. Clement Bros. Regd, Meg^n-

N DEMANDE un bon forgeron pour 
uvrage général, principalement pour 
■ ferrage des chevaux. S’adresser a 
ilz. Dubois, St-Gcorges de Windsor.

101-b 1

N DEMANDE 25 couturiers et 
ruturières sur les machines, 
jérateurs el presseurs. English 
rd Scotch Woolens Co., Sher- 
•ooke. Que. Manufacture, rue 
'ellington-sud. ch.
N DEMANDE un mécanicien pour 
* réparation des automobiles. Bons 
iges pour un homme competent. 
. e. Patch, Magog, Que. 100-b 1

STENOGRAPHE (garçon ou 
jeune fille) connaissant bien 
l’anglais et le français. S'adres­
ser par téléphone au gerant, 
Brompton Lumber & Mfg. Co.

'agents demandes
DEMANDE des agents de con- 

ice pour vendre des arbres frui- 
s et ornementaux. Bon salaire à 1s 
laine. EMiantilions et articles ui- 
i gratiip. Territoire exclusif. Ecn- 
pelham Nursery Ce., Toronto.

228-j.n.o
ENTS DEMANDES dans les 
[tons de l’Est, uour^ compagnies 
isurance-vic et feu. Conftnission li- 
jle. S’adresser à Casier V, La 
hune. 99-ino
DEMANDE, —Bon vendeur de

ios pour la vfte et la campagne, 
ant le» deux langues. Bon salaire 
homme voulu. S’adresser à P. T. 
a ré Ltéc, 20 Wellington.

104-6 ch

"ïj

On Demande
iGENTS DEMANDES pour 
epresentev une solide compa- 
nie d'assurance à Sherbrooke 
t territoire dans les f antons de 
Est. Tout© correspondance con- 
identielle. S’adresser par lettre I 
Casier 1. La Tribune,

100-4 ch

FEMMES ET FILLES 
DEMANDEES

ÏEMANDE une fille de chambre 
© fille pour travailler dans la 
ie à Thêtel New-Sherbrooke.

79 jno

ST DEMANDE une coutu- 
ire. Bon salaire. S’adres- 
r au magasin des Modes 
minines (Kushner) angle 
ng et Wellington. 
.......................... ........ .........

EAR.LTON, Via NORTH BAY, Ont. 
ON DEMANDE une institutrice 
d’errpérier.ce, qualifiée dans les deux 
langues, pour l'école du village. Elèves 
tous Canadiens-français. Pension 
française à $20.00 par mois. Salaiie, 
$500.00. Prix spt-eiai pour musicienne., 
Hector Dupuis, sec.-tré». 102-lk ph

A VENDRE A LOUER
A VENDRE.—Nous avons une quan­
tité de vieux journaux que nous céde­
rons à de bonnes conditions à un 
prompt acheteur. S’adresser à la "Tr. 
hune'’, de 8 h. du matin à 5 h. du 
aoir. 82-ino

FILLES DE TABLES. — Filles de 
tables demandées au Grar.fl Café, 129 
rue Wellington; positions permanentes 
et bons salaires ; devront posséder les 
deux langues. 107 jno

' A VENDRE. — Magnifique lot de 
grève au Petit Lac Vl-ie-i;». 4i-«si loti 

I de terrain à vendre à Sherbrooke-Est. 
| S’adresser à J. W. Grégoire, Té;. 280.

91 au 30 juin eh
ON DEMANDE une femme de cham­
bre à l’hôtel Magog. 107-3 ch
JEUNE FILLE demandée, connars- 
sant bien la sténographie anglaise et 
française. S’adresser chez P. T. Lé- 
garé, Lfcée, 20 Wellington. 104-jno
ON DEMANDE 23 couturières et cou­
turier» immédiatement. Plus hauts 
gages payés. S’adresser chez St-Pier­
re Ltée. 108 j.n.o.

ON DEMANDE une jeune fille pour 
servir la crème à la glace dans un ma­
gasin, 3 soirs par semaine. S’adresser 
au No. 8 rue Queen. 109-1 ch
ON DEMANDE une servante pour 
aider dans la maison, une jeune fdie 
pouvant faire un peu de cuisine et dé 
sirant apprendre. Fille de campagne 
d’environ 10 ans, préférée. Salaire, 
$10 par mois. (Deux servantes dan: 
la maison). S’adresser à La Tribune. 
Boîte N. 109-2 P

POSITION DEMANDEE
UNE JEUNE FILLE fiable désire 
travailler .pour sa pension dans une 
maison privée, pour prendre soin 
d’un bébé. S’adresser No. 15 Bloum 
Lune, Sherbrooke-Est. 108-1 P
COMMIS d’expérience demande posi­
tion dans magasin de nouveautés. 
Ecrire Casier 2, La Tribune.

10S-2 ch
ON DEMANDE de l'emploi comme 
contremaître pour un homme d’expé­
rience dans la peinture, le bois, la 
forge, etc., et parlant les deux lan­
gues. Pourrait entrer en fonctions le 
1er juillet. S’adresser à La Tribune ou 
.i 52, rue Front, Sherbrooke-Est.

109-6 I

MAISONS A VENDRE
A VENDRE.—La propiiété située au 
coin des rues King et Grove, occupée 
actuellement par ie magasin de M. Jo- 
si p h Fresne et M. G. Moore, avec re­
sidence au dessus et une autre rési­
dence rue Grove. S’adresser au oro- 
priétaire, Jos. Fresne. 84 jr.o
A VENDRE.—Propriété située sur 
Ave. Laurier, Nos. 46 et 48 (anciens 
numéros) entre la rue Bail et Aber­
deen. Deux logements (deux flatsjde 
0 chambres chaque et salle de bain. 
Double fondations. Grand terrain. 
Rapportant $51.00 par mois. S'adres­
ser à 22 rue Goodhue (nouveau numé­
ro), Sherbrooke. 98-jno

Maison double dans le quartier sud 
pour $2,800. Revenus $384.00 far an 
née. 100 acres, maison et giang; 
neuves, 6 milles de la ville, 1 mille dt 
la gare, à Rock Forest, $4,000 ; 2i 
ae-es, 5 milles, 1 mille de la gare, 3 
vaches, 1 jument de 5 ans, maison de 
6 chambres, $2,500. H. H. MORENCY 
41 rue King.

FERMES A VENDRE
TERRE A VENDRE de 260 acres, 
M. de mille de l’église catholique, Va 
raille du couvent, er.iblières, 21 vaches 
laitières, 20 taures, 4 chevaux, 12 co­
chons, 10 montons, agrais d’ag. iculture 
complet beaucoup de bois de service, 
beaucoup d'autres terres a vendre. 
S’adresser à iFavreau & Cie., Ccati- 
cook, P.Q., Co. Stanstead. 87-jno
A VENDRE.—Plusieurs belles fer­
mes avec ou sans roulant, dans les 
comtés de Compton et Stanstead, piès 
lu village, des magasins, boutique de 
forge, moulin à scie et boulangerie. 
Ecrivez ou téléphonez. Venez me voir. 
Nous fournissons' les voitures aux 
acheteurs sérieux. P. H. Girardin, 
agent d’immeubles, Martinville.

97-jno
A VENDRE.—Une ferme de 150 
acres, située à Ascot Corner, 20 ar­
pents du village. Cause de vente : âge 
avancé. S'adresser à Mèdéric Brault, 
Ascot Comer. 108-6 P
A VENDRE. — Ferme de 100 acres 
dans le 4ème rang de St-Frs.-Xavier 
de Brompton, terre planche, sans ro­
ches, eau dans les bâtisses, h un mille 
:lii village, tout près de l'école, un 
mille de la fromagerie et de l’église. 
Vente pour cause de départ. Condi­
tions faciles. S’adresser à Aristide 
Nault, R. R. 1, Broraptenville.

97-m-j-s 12 P

Cultivateur désirant abandonner les 
affaires, vendra sa ferme, 227 acres, 
terre planche, sol fertile, pas ro­
cheux, 20 acres ensemencées, situé 3 
milles de Coaticook, 20 milles de 
Sherbrooke, l’,4 mille de l’école, 
malle rurale, 25 acres en bois, pou­
vant entailler 300 érables, bien clôtu­
rée. bons vergers, grange moderne 
porcherie 24 x 36, tout sur ciment, 
bergerie, hangar pour instruments 
combinés, 24 x 53. grande maison en 
brique, avec remise à voitures, hangar 
à bois, grainerie combinée, eau de 
source, chantep'eure partout, système 
eau chaude. Instruments aratoires 
pou’- cultiver avec avantage. 6 che­
vaux, 33 vaches, 6 enregistrées. 14 
2 ans, 5 1 an, 20 veaux. 35 moutons, 
17 cochons, volailles. $10,000 comp­
tant. Balance avec intérêt â 6 pc. 
Une des belles terres des Cantons de 
l'Est. Venez nous voir. S'adresser a 
Joseph Tanguay, propriétaire, Coati- 
cook, Que. Téléphone 107 r

A VENDRE. — Terre de 36 acres, 
(connue sous le nom de terre Bibeau) 
à 2% milles de l’église St-Jcan-Bap- 
tiste, chemin d’Ascot. Grange cou­
verte en tôle, terrain clôturé. Prix, 
$1,800. Pas de maison bâtie encore. 
S’adresser à M. Eugène Godère, chez 
G-,dère & Fils. 97-12-19-26 P
A VENDRE.—Une terre de 60 acres 
dans le 4ème rang de Stoke, condi­
tions faciles; un centrifuge Massey- 
Harris, un moulin à faucher Massey- 
Harris, attelages de toutes sortes. 
Aussi un piano box. S adresser J. H.

Manseau, 281 King-Est.
luS-m-u-a-L- 1

A VENDRE.—Corbillards, ornements 
ce chambres mortuaires et accessoires 
d'entrepreneur de pompes funèbres, 
carrosses de place, etc. Le tout doit 
être vendu sans retard, car j'ai vendu 
ma propriété. — Moïse Guilbault, 20 
rue Grove. 99-jno
A VENDRE.-—Un taureau bon repro­
ducteur, âgé de 2 ans, pure race Dur­
ham enregistré. Aussi une jument de 
5 ans, pesant 1300. Bonnes condi­
tions. Pour autres informations, s'a­
dresser à M. Jos. Magloire Magnan, 
Wecdon. 107-3 P
A VENDRE.—Un miroir 8 x 4, un 
, :gistre-caisse National et un comp- 
toir. A bon marché pour un prompt 
acheteur. 3. W. Dawns, 41 rue du I)é-
pôt.__________ _ J;07'3 P
A VENDRE.-—2 comptoirs en ‘'rêne, 
un de 10 pds de longueur et un de 11 
pds 'c ; un couteau à viande ! sheer), 
une balance de comptoir Tolédo à 
plateau en cuivre, pouvant peser 30 
livres ; une armoire à biscuits (show 
case) à 16 compartiments montres ; 
un moulin â moudre le café; un Cash 
Register (Michigan de 1 cent à $20); 
un réservoir,(tank) à l’huile de char­
bon. Tous ces articles sont en bonnes 
conditions et peuvent être vus en tout 
temps en s’adressant à !a Pharmacie 
Notre-Dame, 88 rue Galt.

107-j-s-jno
A VENDRE.—Deux lots de terre de 
160 acres chacun, les Nos. 21 et 27 du 
1er rang de Chesham, patentes sur un 
lot quarante acres en culture et l'au­
tre, il y a du bois mêlé pour au-Jelâ 
de $2,000. Le tout â vendre â moins 
qp. $2,000 pour up prompt acheteur. 
Aussi un lot de 100 acres à St-Al- 
;-honse Winslow, avec bâtisses et su­
crerie. Conditions faciles. Un certain 
montant comptant, balance avec in- 
terêt et te-ine. Vente, $1,000. S'a­
dresser à L. N. Beaudoin, St-Henri 
Village ou au Notaire Geo. Bienvenue, 
La Patrie, Compton.

10?-m-j-s 6 ch

AUTOMOBILES A VENDRE
A VENDRE.—Runabout McLaughlin, 
en très bonne condition. Occasion uni­
que pour prompt acheteur. S’adresser 
à J. W. Roy, 20 Wellington.

104-0 ch
A VENDRE. — Camion automobile 
Overland, on bonne condition. Vente 
pour raison de santé. S’adresser à L. 
Sévigny, 122 Galt. 104-6 P
A VENDRE.—Un bicycle-moteur In­
dien, 2. cylindres, 3 vitesses, avec char 
de côté, en parfait ordre. Aussi un 
Ford, 5 passagers, à des prix raison­
nables. S’adresser à J. A. Nadeau, 
horloger. Da King. Sherbrooke.

107-3 P
A VENDRE. —- Automobiles Gray- 
Dort, Ford et Overland, de $400 en 
montant. En très bonne conditon. S’a­
dresser à G. D. Cathcart, Bury, Que.

103-3 P
VENDRE.—Motocyclette Excelsior 

modèle 1918, avec char de côté. En 
parfaite condition. S'adresser à M. 
Edward Provost, 89 King-Est, S'ne:- 
brooke, P.Q. Tel. 1435j. 108-3 P
A VENDRE.—Un auto â six cylin­
dres, en bonne condition, marche très 
bien. Aussi plusieurs voitures fines. 
Une bonne jeune jument canadienne 
à bon" marché. Boîte 501, Bureau de. 
poste, Bromptonvüle. 105-j-s-m 6 P

CHEVAUX A VENDRE
A VENDRE.—.Jeune paire, cheval et 
jument gris, très bien formes et 
sains, pesant 2400. Prix, $450.00. S’a­
dresser à Henri Vachon. Garthby.

108-6 P

A VENDRE.—Une jument baie, âgée 
uo 7 ans, pesant environ 1200 Ibs. 
garantie saine et bonne pour le tra­
vail. S'adresser à A. & J. G. Sm 'ey, 
LennoxviilHe. Tel. 1281-4. 109-jno
A VENDRE.—Bonne jument de tra­
vail et un gros cochon. S'adresser ù 
Jos. Turcotte, R. R. No. 3, ancienne 
piaco d’Olivier Bernard. Tel. 469 r 2.

109-1 P

I S

m

0H DEMANDE A ACHETER
ON DESIRE ACHETER un bon 
piano de seconde main. Doit être bon 
marché pour comptant. Boîte 1, La 
Tribune. 108-6 P

COLLECTIONS
COLLECTIONS. — Nous collectons 
partout. Nous avons des représen­
tants dans toutes les villes du Canaia 
et des Etats-Unis. Ecrivez-nous ou te- 
léphcncz-nous. Agence Mercantile de 
l’Est, 155 rue Wellington. Téléphone 
1B64. 167-s-m jno

VENTE A L’ENCHERE
MERCREDI, 23 JUIN.

Le soussigné ayant reçu instruc­
tion de M. P. Doonan, qui abandonne 
l’écurie de louage et ce genre d’affai­
res, vendra par encan public, à sa 
résidence, sur la rue des chars (en 
avant de la gare du C. P.R.) LEN­
NOX VILLE : Deux chevaux noirs, 1 
jument de race, 1 cheval bai, tous 
bons pour la promenade et l’ouvrage, 
(un lot extra de bons chevaux), 1 
voiture â deux sièges, 3 bogheis avec 
roues caoutchoutées, j* voiture à un 
siège, 1 express léger, 1 voiture pour 
le bois, 1 camion plateforme, 3 tom­
bereaux, (essieux en fer), 1 paire de 
harnais légers, fi de promenade, l 
paire de harnais pesants, tous très 
bons; selles et brilles, timons pour 
wagons et sleighs, couvertures, li- 
ooux, paionniers, pelles, fourches et 
tout ce qui est néee-ssairc pour éta­
ble, etc. Conditions de la vente : con­
ditions libérales. Vente à 10 hrs. a. 
m. JOHN J. GRIFFITH,
106-19-22 ch Encan leur,,

CHRONIQUE
-“I

Californienne
i

SEULES LES PASTILLES l'/iARS|UEES 
“BAYER” SONT DE L’ASPIRINE

A LOUER—Sous-sol de 50 x 100 à 
louer au No. 326 Wellington. S'a- 
dresser a Girigias et F1U, Ltée, 326 
Wellington. 90-jno
A LOUER.—Logements de 3 et 4 
chambres, piès de l'ég!,&e Notre- 
Dame. S'adrisser â 202 Boulevard 
Alexandre. 100-4 P
BUREAU A LOUER dan.- l’édifice 
Gendron. S’adresser à O. J. Gend'on, 
bijoutier. 108-jno

DIVERS
CREANCES. — Nous achetons toulss 
sortes de creances, billets comptes, 
etc. S'adresser à F. A. Poisson, i6i 
Wellington. Tel. 1564. 198-jn.o
POUX.—Mères de famille, ne lais ez 
pas vos enfants avec des poux dans la 
tête. Saba détruira poux et lentes, par 
une seule application. Franco 25c. 
Saba Co., B. P. 160'2 Montréal. Pas de 
timbres de poste. 97-12-19-261'
DENIS MONFET, plombier, appa­
reils de chauffage et réparations de 
tout genre. 3 VVind:-;or. Té], 1399J.

107-19-26 P
~ ARGENT A FfTeTËT

Dettes ordinaires, jugements, sai­
sies contre manufactm iers. ma"- 
chands ou particuliers, immédiatemeiil 
réglées sans intérêts, paiements faci­
les, informations gratuite? par mr-ilt. 
Lemieux, 43b Place d’Arn.t.i, Mont­
réal. 95-jain P

CONTRAT F)E LA MALLE
DES SOUMISSIONS CACHETEES, 
adressées au Ministre des Postes, se­
ront reçues n Ottawa, jusquâ midi, 
vendredi, le 30 juillet 1920, pour le 
transport des Malles de Sa Majesté, 
sous les Conditions d’un Contrat pour 
un terme de quatre année-, six fois 
par semaine, sur la route South Dur­
ham, No. 2, à commencer au bon plai­
sir du Ministre des Postes.

Des avis imprimés contenant des 
renseignements plus détaillés au sujet 
des conditions du Contrat projeté 
peuvent être vus aux Bureaux de 
Poste de South Durham, Quï-. et au 
bureau de l’Inspecteur des Pestes, où 
l’on pourra aussi se procurer des for­
mules de soumission.

Bureau de l’Inspecteur des Postes, 
Sheibrooke, Que., le 17 i.iin 1920.

L. E. DASTOUS,
109-26-3,li Inspecteur des Postes.

îÊÉSiiiPf*
CONTRAT DE LA MALLE

DES SOUMISSIONS CACHETEES, 
adressées au Ministre des Postes, se­
ront reçues à Ottawa, jusqu’à midi, 
vendredi, le 30 juillet 1920, pour le 
transport des Malles de Sa Majesté, 
sous les Conditions d'nn Contrat pour 
un terme de quatre années, six fois 
par semaine, sur la : oute Windsor N". 
2, à' commen'.er au bon plaisir du Mi­
nistre des Postes.

Des avis imprimés contenant des 
renseignements plus détaillés au sujet 
des conditions du Contrat projet, peu­
vent être vus aux Bureaux de Poste 
de Windsor et Windsor-Est, Que. et 
au bureau de l'Inspecteur des Post: s 
où l’on pourra aussi se procurer des 
formules de soumis-ion.

Bureau de l’Inspecteur des Pn-t"S, 
Sherbrooke, Que., le 17 juin 1929.

L. E. DASTOUS,
109-26-3 ch Inspecteur des Pestes.

OEUFS ET VOLAILLES

lî est vrai de dire que le Paradis 
n’est pa sur terre, mais cependant, ; 
e.i autant ip-K- la perfection peut 
être atteinte par un climat, ou peut 1 
dire que celui de Californie est par­
fait depuis quelque temps. J’ai dit 
depuis quekpie temps: C’est ju te, 
car en février et mars nous avons eu : 
la saison des pluies, en avril et Jus­
qu'à la mi-mai les grands vents de 
mer. Mais depuis lors, c’est une suc­
cession ininterrompue de belles jour­
nées chaudes et le soleil, le si bon 
soleil de Californie, nous sourit du 
matin jusqu'au stir. Les ^ens rési­
dant dans les villes quelque peu cloi- j 
«rnées de a mer accourent a uop pla­
ces, dès qu’ils le peuvent, ‘•t c'est 
par centaines qu’on les voit aid's 
prendre leurs ébats dans les f’ot? 
bleus ou sur le sable de la frrève. j

Un certain nombre de tourisTcs re­
tournent dans le nord d'où ils font : 
partis l’automne dernier pour fuir ! 
les rigueurs de l’hiver.

Parmi 1rs centaines de milles de 
touristes qui ont afflué cette année de 
partout ou compte un nombre const- 
dérable de Canadiens-français dis­
persés cà et là, qui à Ix>s Angeles, jui 
à Riverside, eu à Santa Barbara, ou à 
Santa Ana, etc.; mais le plus grand 
nombre nue j’ai pu rencontrer était 
a Lone Beach. A cet endroit, ;ls sont 
vraiment tout un continrent, it. les 
circonstances leur aya.it permis de ac 
connaître et de se fréquenter régu­
lièrement, ils ont bientôt compris 
qu’ils leur importait, à tous points de 
vue, de se grouper en association 
afin d'être une force sur laquelle iis 
puissent compter.

Donc, au cc’urs du mois dernier, 
ils organisaient officiellement le 
“Cercle Franco-Américain” de Long 
Beach, auquel ils invitaient à .»e join­
dre tous 'ts citoyens de langue fran­
çaise. Tous nos vc*eux de longue vie 
au nouveau-né.

La petite colonie canadienne-fran- 
çaise de Long Beach avait le regret, 
dernièrement de voir l’un des siens 
la quitter pour retourner dans son 
fryer.

M. Alexandre Grenor, secrétaire 
de l’Association Ganadienne-fran- 
çaisc d’Education d’Ontario; domicilié 
à Ottawa, et venu ici en décembre 
dernier pour un repos, est parti le 0 
du courant pour la capitale du Cana­
da tù l’attendaient impatiemment 
son épousé et grands enfants. M.
G renon espère, qu’après un -éjour 
de quelques mois à cet endroit, il r *r« 
en état de revenir en Californie, avec 
sa famille cette fois, et pour s’y 
fixer définitivement.

Nous serc'ns certainement heureux 
de le voir de nouveau au milieu de 
nous, et nous faisons des voeux 
pour ce que ce soit dans un avenir 
prochain.

—M. l’abbé Lc*uis-Philippe G?::est, 
à qui Mgr l’Evêque de Los .\ngel 
confiait en février dernier, la cur:* de 
Huntington Reach, prend un ni u\ 
sensible et ses compatriotes o ré­
jouissent à la pensée qu'il pourra 
avant trop longtemps jouir d’une 
benne santé.

—Le Souverain Pontife vient d’ho- 
norer le diocèse de Los A.i'r.d v < n 
décernant â son secrétaire-chance­
lier, M. l’abbé John Cawley, le titre 
(ie Camérier Secret. Cette nomination 
donne à M. lp chancelier le titre de 
Ml iseigneur.

Canada-californien.
Long Beach, 

le 10 juin 1020

Pas d’Aspirine sans la "Croix Baver”
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La jais un uincuua,. . vbnuc.
S’il vous manque un reproducteur, 
soit coq, dindon, jars, canard ou ou, 
pintade, etc., nous l'avons et de tou­
tes races connues. Demandez notre 
brochure illustres de 25 gravures des 
races les plus avantageusement con­
nues au pays, 25 sous par poste—190 
beaux coqs en vente cette semaine, a 
réduction, pour faire de la place, 
Rock barré, Rock blanc, Wyandotte 
blanc, argenté et dora. Minorqu; noir 
espagnole à face blanche, Andalou- 
sien, Ancona, Canipine argente, mu­
ges R. Island. l’rix de $5.90 a $10.99 
selon la qualité. Figeons Fanta. 
blanc, aussi noirs, Hirondelle bieu. 
Voyageur de toutes nuances. Lapins 
de 'choix, à des prix de réduction. 
Oeufs d'oies maintenant prêts a 
$6.09 pour 10 oeufs, oeufs de dindes 
bronze, morne prix. Prêts au commen­
cement d'avril. 2i beaux coqs-dmdei 
de 18-25 Ibs en vente; 30 beaux jais, 
oies Toulouse; au*si Embdcn. Quel­
ques jars canards Pékin; oeufs pour 
incubateurs maintenant prêts, $15.00 
le cent ; aucune race. Nous pouvons 
assortir un 100 au même prix. Couve* 
seule, aucune race, »2.50 pour 13 
oeufs. Nos traités sur lelevage ou 
lapfn et du dindon à 2a sous chacun 
par poste. Indispensable aux clcveura 
Ecrivez-nous vos beioins. lucmez 
toujours timbres pour réponse vite et 
assurée. Si vous avez une pou.e qui 
couve, téléphonez-nous, les oeufs par­
tiront la même journée. Noua invi­
tons les amateurs a visiter notes fer­
me, vers le 1er avril, vous y veirez le 
plus beau troupeau de dindes Bronze 
et d'oies Toulouse dans le Dominion. 
La Ferme Avicole damaska, St- 
Hyacinthe, Que. A. S. Comeai, pro­
priétaire. 

YJ.i'Ç'
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QUEBEC, 19 — Les assises de Qué­
bec ent ajourné à lundi prochain, 
alors que l’on commcnccro le procès ! 
de Joseph Rémillard, accusé du. 
meurtre du lieutenant Lucien Mor- i 
risset, à Bienville. On sait que Roméo | 
Rémillard, fils de Joseph, a été coîi- I 
damné à passer le reste de ses jours , 
au pénitencier pour le même meurtre.
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Le nom “Baye? ètzmpé sur les 

tablettes identifie de façon positi­
ve la seule Aspirine génuine — 
l’Aspirine prescrite depuis plus 
de dix-neuf «ns par les médecins 
et qui se fait maintenant au Ca­
nada.

Achetez toujours un paquet 
scellé do “Tablettes d'Aspirine”, 
contenant les directions sûres.

11 n’y a qu’une Boute d’AspIrine —
L’Aspirine est la marque de commerce (enregistrée au Car.ado>_ de ia_Fa* 
brique Bayer, de Monoacetic aeidester d“ Ballcylieacid. Afin q .’II soit rien 
reconnu qu’Aspirine est synonyme de produit Bayer, at prévenir le publl*, 
contre les imitations, les pastilles de la Oie Bayer porteront l’estamps d» 
lerur marque de commerce généraie, la “Ooix Bayer".

Vous aurez alors la véritable Av 
pirine — l’Aspirine prescrite nai 
les médecins depuis plus de dix- 
neuf ans, maintenant fabriqué» H 
Canada.

Les boites com modes en far-
blanc contenant 12 tablettes 8* 
coûtent que que mes «nus. I: y a 
aussi de plus gros

Bayer” — Vou» devez dire “Bayer”

venue. De retour en ville une prome­
nade organisée par le club d’automo­
biles a fait admirer à nos visiteurs 
les site.j admirables et les panoramas 
qui entourent Québec, puis à 4 b. 30 
une halte de quelques minutes a eu 
lieu à Spencer Wood.

Nos visiteurs quitteront Québec sa­
medi matin pour Grand’Mèrc, Sha- 
winigan ei Montréal.

républicaine.
“Rien ne fait présumer jusqu'à pré­

sent". ajoute i et organe, "que les rela 
tiens que les industriels et financiers 
américains ont pris l’initiative de re­
nouer avec l’Allemagne auront à souf­
frir du choix tiu congrès républicain. 
Bien au contraire, les perspectives 
sont qu’elles ne feront qu'en è:re raf­
fermies.”

HARDING GIEN VUDE L'ALLEMAGNE MtiMlêMjÜi
u

(Service de la Presse Canadiennes ! CHANGLM’EXl D HORAIRE
,BLRLIN, lv. Le Bcersen (ji- |*n changement ; horaire aura lietl

tung” déclare que l’Allemagne n’a j(. 27 juin 1020.
riei .t redouter de la nonvination de i\.;- -e mux
Warren G. Harding, à la candidature i 109-21-22-24-26ch
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(SUE A 
DES PRHMiSTFS

DES ETATS-UNIS
QUEBEC, 19. — Hier soir sont ar­

rivés à Québec à la gare Parent ot , 
venant dos province? maritimes envi­
ron cent cinquante jouraiistes améri­
cains avec leurs femmes.

Comme aucun d’entre eux ne com­
prend le français et ne connaît très 
bien le.- Canadiens-français, le “So­
leil” a cru fa:re acte de courtoisie en 
leur souhaitant la bienvenue dans leur 
langue et en reproduisant un extrait 
du livre de M. William Moore “The 
Clash”, dans lequel notre ami onta­
rien parle de nos compatriotes en ter­
mes si .sympa'tiiques.

,Un concert leur fut donné sur la 
Terrasse; hier, à 9 h. 30 ils sont par­
tis pour Ste-Anne de Beaupré. la 
compagnie du Quebec Ra ilway ayant | 
gracieusement mis de? tramways à la 1 
disposition des visiteurs. A i h. 15 :! 
y a eu déjeuner au Kent. House. M. 
le maire Samson qui les a reçus au 1 
nom de la ville leur souhaita la bien- ;

PNEUS
Cordes de Confort 

et Sûreté
procurent des milles et des milles de plaisant» 
promenade et prêtent une certaine dignité à 
l’apparence de votre char.

Absolument fiables et les plus durables.
Votre marchand ou votre garage équipera 

votre auto avec des pneus et dos tubes V. D. L. 
Chaque grandeur est une supergrandeur.

VAX DER LINDE RUBBER CO.
Limited

Toronto — Canada

SNN-Î
Les enfants plurent pour !e

de Fletcher
Le Castorla de Fletcher est un remède uniquement préparé pour le» 
bébés et les enfanta. Une nourriture spéciale ect donnée aui enfants. 
Il importe davantage de leur donner des remèdes préparés spécia­
lement pour eux. Les remèdes pour adultes ne conviennent pas aux 
enfants. C’est précisément le besoin d’un remède pour les maladies 
ordinaires des enfants et des bébés qui fut cause de la découverte du 
Castorla, après de nombreuses années de recherches, et aucune des 
propriétés qui lui sont attribuées n’a pas été prouvée réelle au cour» 
des 30 années que ce remède est eu vente.

Ce qu’est le CÂSTQRIA
Le Castorla est une substitution sans danger pour l’huile de ricin, le 
parégorique, les “gouttes” et les «irons cq.lrmnt?. !! ne contient 
ni opium, ni morphine, ni aucun autre narcotique. Depuis plus de 
30 ans, cette préparation est en usage pour le traitement de la consti- 
pation.-la flatuosité, la colique et la diarrhée. 11 soulage la fièvre 
qui résulte, des troubles de l’estomac parce qu’il régularise les 
Fonctions do cet organe, assurant ainsi un sommeil sain et naturel. 
C’est le remède par excellence des enfants—l’ami des im-res.

Le
Véritable CASTOISlâ porte

toujours
la Signature de

y?

Charlie Chaplin
CHARLIE CHAPLIN’S JAZZ 

OPERA, dans “CARMEN”, en 4 
parties, au CASINO, Lundi et 
Mardi.

En Usage Depuis plus de 39 Ans.
THE CENTAUR COMPANY. NEW YORK CITY.
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EVITEZ L’ALUN DANS 
L«^S ALIMENTS

La Foudre d Fâtîsserio est un 
des iri^E'édients les plus im­
portants dans la preparation 
des aliments. L’alun ou
d’autres acides nuisibles sont 
fréquemment employée) par 
certaines maisons pour
réduire le prix 
leurs produit S»

Bwfn *■*» *r’

de revient de
mme

ÎT>
•*/

>• Tu ■ iiwr’iR
Ne contient pas d’alim

C’est une pou tre à pâtisserie 
d’une pureté absolue, à base 
de ph oephatss. et elle est 
garantie C«re la mai.?2eu~e. la 
plus pure et la plus saine 
poudre à pâtisserie quki! soit 
possible de fabriquer. 
Monsieur W.Matthew W illiams 
dit dans son traité sur la 
Chimie curinaire (Chemistry 
of Cooking): “Les phosphates 
sont les matériaux alimen­
taires qui contribuent le plus 
à former les es. et ils louent 
un certain rôle dans la con­
fection do Sa matière cérébrale 
et nerveuse.”

LE TEMPS EST ARRIVE ...
Quand ce numéro arrivera à votre 1 rendement des céréales, des légii-

foyer, les semailles seront pratique- j mes, des pommes de terre, etc., il im- 
ment finies. Ce sera le temps alors de porte tout d’abord d'en me urer les 
suivre les conseils donnés par le Mi-j superficies en culture, ou printemps, 
nistre de l’Agriculture, au sujet de i Ces renseignements sont demandés 

| l'iîNQUETE AGRICOLE ANNUEI.-I aux cultivateurs eux-mêmes, sur une 
LE Rour connaître, a l’automne, le carte que le maître ou la maîtresse

d’école a dû leur faire parvenir. Tou­
tes ces cartes serviront à établir les 
statistiques agricoles de la province et 
à démontrer que notre industrie agri­
cole est prospère. En remplissant la 
carte agricole, le cultivateur tra- 
vaille tout d'abord dans son intérêt et

ensuite dans celui de la province. 
Remplissez votre carte agricole sans 
retard et retournez-la au maître ou a 
la maîtresse d’école.

Lie Chef du Bureau des Statistiques, 
G. E. MARQUIS. 

Québec, 1 juin 1920.
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FAC-SIMILE DU QUESTIONNAIRE A REMPLIR PAR LES CULTIVATEURS

RECENSEMENT AGRICOLE DE 1920 QUEBEC
Remplir et retourner cette formult? au titulaire de l’Ecole de l’Arrondissement AU PLUS TARD le 21 juin 1920.

Nom du cultivateur ............................................................................................................................................ \dresse postale..........................................

f ’orntr. . . .Municipalité scolaire No de l'arrondiF-semon

. 'T-> ^ ^7* Tl T>. Tv-vr; .rr\,

?
[R

II

Blé .. .
Avoine. ..
Oi ue
Lin ...
Sein le* 
l’.r 
I

B!. • mi<;
( iruiiih h ici 
AiMn*H fércele.^
I • k de ten

Superhcie en Culture

Ven -

Nombre d’Animaux de la Ferme

grains

pii’ntos

Navet h et t’hou.v de Siam .
! Bet t craves n sucre 
|Bet teraves fourmgeres 
Aut'ts piuiites racines.
! 1 ! iule fourrager
1 ourrage vert .
I,rairie f o i u. trèfle, luzerne

ï’âturages (paeages'.
Autres cuit wi«
./acle'res «turc ni cultivée, 

pâturée

Acres
Etalons de 2 ans et plus..........................

I| Juments de 2 ans et plus .............. ..
1 ’Jievaux aifrain lu* de 2 ans et plus 

.je'ouliies et poulichea, de moins de.* 2 ans

I
 Taureaux reproducteurs .................
Vaches en lactation ou en gestation) . .

V c iux <! * m<dns -1 un an
B'i ufs alTranchis) de 2 ans et plus ....
[i Vuti' S bêtes à cornes ........ ................

(Moutons .............
Cochons .....................................  ...............
Boules

Nombres

1 )indes ( anards

IMPORTANT
N’oubliez pas de 

répondre aux troi*
f; u e h t i o u r sui­
vante :

1. Superficie totale, en culture, telle que détaillée ci-dessus .................

2. Superficie non améliorée forêt, marécage, terrains incultes^ ..............

3. Superficie totale de la ferme telle que portée au rôle d’évaluation).

Acres

Divers

i Sirop d’èrablc (1020) .

Livres

Gallons

Potager en culture 
Tabac, on culture........

Acres

f Pommiers, en rapport..
H Pruniers, on rapport 
j Poiriers, en rapport 
ji Cerisiers, en rapport

•

Nbres

l< .'ortifié exact.

GOITREl
Guérison du 

Goitre assurée 
sans opération' 
ni douleur,

Tral 
simple 
à suivre.

i t emeaf 
et farje 
*• :
monialTestimi

Madame Grardin :
Veuillez m'envoyer par retour Ai 

courrier un traitement d’une *«mai­
ne de vos emplâtres RéaolutoJ. idon 
goitre a beaucoup diminué et je 
suis convaincue qu’avec ce traite­
ment je serai complètement guérie.

Bien à vous,
M. A. LA.RQSE, 

Rue Desery, Montréal.

Autres attestation» ainsi que li­
vret fournis gratuitement sur de­
mande. Cie Résoiutol, Botte Pos­
tale 1034, Montréal.

DE PRIX /I L'ACADEMIE 
BU SACRE-COEUR DE WINDSOR MILLS, P,0.

Im di ;t ribution rtc.q prix aux < :< * . mettn- la joie iir le f ont de tant dV 
h l’A (ademie du Sacré-Coeur a eu , col i ers.
»”i jeudi matin, le 17 juin, sous la LIST!* DES PRIX SPE( IAUX
(residence de Monsieur Louis Abram. Excellence

, , 1.—Une montie offert-e par Mon
ircsident de la Commission scolaire. . . , .. 4. ,. .sieur A. Boise!.nr. bijoutier, opticien
1er, .leur Napoléon Rouscau, secrétni m,-,rit6e par M.uisieur Gerard Hour 
« de la Commission scolaire, a bien b<-au
««lu faire trêve à scs nombreuses oc j 2.- Magnifique volume offert pai
• ■ ; ............ i Un \m d< l'1 : ’ m ité pai
i".dice cette fête scolaire qui venait Monsieur René Duval,

DEPARTEMENT DU SECRETAIRE 
DE LA PROVINCE 

Bureau des Statistiques.
P. E C E N S E M E NT AGRICOLE 

DE 1920.
Le Bureau des Statistique» de la 

Province de Québec s'adresse, encore 
1 nette année, aux cultivateurs, par l’en­
tremise des titulaires des écoles rura- 

i les, pour connaître, à la fin de juin 
1920, au moyen de la présente carte 
que l’on vous prie de remplir, les su- 

| perfieies en culture le nombre des ani- 
I :vaux de la ferme et l’état de quelques 

Petites exploitations agricoles dans la 
province de Québec.

Toutes ces cartes, à leur retour au 
Bureau des Statistiques, seront com- 
pilées et l’on aura «lors les super- 

; finies entières ensemencées en chaque 
■ espèce do grains et le nombre des ani­
maux de la ferme dans la province de 
Québec. A l’automne, après le battage, 
des correspondants spéciaux, dans 
toutes les paroisses, feiont connaître 
le rendement moyen, à l'aere, de ces

différents grams et leur valeur, au 
boisseau, ainsi que la valeur moyenne, 
par tête, des différents animaux. Il se­
ra alors facile, avec ces renseigne­
ments, de calculer le rendement géné­
ral de la Province et le nombre total 
.le ses animaux de la ferme et leur va­
leur respective.

Toutes les autres provinces du Ca­
nada feront, vers la même époque, un 
recensement semblable, et ceci per- 
mettra de connaître tout ce que le 
pays possédera, à l’automne, en 
grains et en bétail et ce que l’on 
pourra en retrancher pour l’exporta­
tion aux pays de l’Europe dont les 
populations sont ravagées par la fa­
mine.

La justesse de ces calculs dépendra 
ou nombre de cartes remplies ; plus 
le nombre en sera grand, plus les cal 
culs seront justes. C’est pourquoi 
vous êtes instamment prié de remplir 
et retourner votre carte à l’école de 
votre arrondissement le 21 juin au 
plus tard.

Poudre à Pâtisserie
La F’oudir i P&tiuenc BRI Ml S r»t éco-
naoii.|ur, efiirnce rt example il’alim et de 
foule autir sulMtame préjudiciable S la snn- 

I tt>. C r»r pourquoi elle e i In poudn- .« p.ilc 

' préférée de la m< ec >;i >nv
L) >w.irr;n»r i A/Ml'S esl t otrr garantit

L. < HA PUT, FILS A CIE, Limitée
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Magrnifique volume offert pa: 
M. RéginaJ Paquet, marchand, mérité 
par M. Adolphe Touaifçrmnt.

4. Volume offert par Un Ami, mé­
rité par M. Napoléon Cloutier.

Notes
1. Magnifique volume offert par 

M. d. A. Boucher. M.D., pharmacien, 
gagné par M. Gérard Bourboau.

2. - Magnifique volume offert par 
M. Georges Charrier, Maître de Poste, 
gagné par M. Lorenzo Cayer.

d. - Magnifique volume offert par 
M. Napoléon Rouseau, secrétaire de 
la Commission scolaire, gagné par M. 
Robert Paquin.

4.—Volume offert par Un Ami, ga­
gné par M. Arsène Puval.

Prix de Concours
L—Magnifique volume offert pa; 

Monsieur Philippe Paquet, marchand, 
gagné par M. Gérard Bourbeau.

2. —Volume offert par Un Ami, ga­
gné par Raymond Noel.

3. —Volume offert par Un Ami. ga 
gné par Rosario Damais.

Prix d’Anglais
Magnifique volume offert par M 

Alphonse Bourbeau. marchand, méri­
té par M. Léo Bowles.

Prix d’Arithmétique
Magnifique volume offert par M. 

Phil.ias I/emay. marchand, mérité par 
M Philippe T.cm ire.

Prix de Littérature Française

Magnifique volume offert par M. 
Edmond Tourigny, boucher, gagné pa 
Gérard Bourbeau.

Prix de Chant
Deux volumes offerts par Un Ami. 

: cernés à MM. E. Bolduc et G. 
Champagne.

AU PETIT LAC
S. G. Mgr Larocque vient de nom­

mer M. l’abbé Caron, professeur au 
Séminaire, comme desservant la cha­
melle du Betit Lac pendant la pro­
chaine saison de villégiature. Diman­
che prochain, la messe sera dite à 8 
heures 30 et les dimanches suivants, 
les messes auront lieu à 7 heures 30 et 
à 9 heures.

AU COLLEGE BISHOP
Le docteur John Hamilton, de Que­

bec, a été réélu, hier, chancelier du 
Bishop’s Gofflege, de Lennoxvillc. 
pour un nouveau terme de cinq an­
nées. Le docteur Hamilton est chanee- 
iier du Bishop's College depuis vingt 
années et récemment il offrait sa dé­
mission comme tel, mais on n’a pas 
voulu l'accepter.

Comme les années dernières, les ré­
ponses que vous donnerez seront con­
fidentielles et ne serviront à aucune 
fin de taxation.

Veuillez donc inscrire aussi exac­
tement que possible, au verso de cette
carte :

a) Les superficies en culture (et 
non le nombre de minots semés);

b) Le nombre des animaux de la

ji...................-,..................... juin 1920

ferme (suivant Tordre des questions!;
c) L’état des petites exploitations 

aRTicoles (sucre d’érabie, potager, la 
super';c:e plantée en tabac, le nombre 
d’arbres fruitiers);

d) L’étendue de la ferme, en cultu­
re, et l’étendue non améliorée, afin 
que les deux, ensemble, forment la su­
perficie totale.

G. E. MARQUIS, 
Chef du Bureau des Statistiques.

UNE UNION QUI 
DEVIENT NECESSAIRE 

POUR LES JOURNAUX
(Service de la Presse Associée)

NEu-YORK, 18.— Un centaine de 
journaux quotidiens du pays “sarj^s 
approvisionnement de papier à jour­
nal et dépendant largement sur les 
achats en marché ouvert” se sont 
formés en Corporation d’Achat des 
Editeurs, sous l’autorité des lois du 
Delaware, dans le but de coopérer à 
l'achat du papier à journal et des la- 
briques de papier.

Adoucissement à 
vos Peines

À chaqu« instant, l’usagé fér
électrique s’impose, pour repasser 
promptement une jupe, une blouse, 
un habit d’homme, un rideau, un cos­
tume, un mouchoir.

Ne dégageant pas de chaleur, il se 
chauffe rapidement et garde sachaleur. 
Ou s’en sert dans tous les endroits de 
la maison. On tourne le commuta­
teur : c’est tout.

3»* otTcra
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Avant la guerre, la fabrication des conserves à la 
maison donnait des profits substantiels. Aujourd’hui, 
avec les prix élevés de tous les arti les d’alimentation, 
cette fabrication constitue une véritable mine d’éco­
nomies.

I.a Mise en conserve à domicile n’e»t p>» nn problème »t 
vous possédez

On Appareil “UTILITY”
I/O «wul appa-Hl (ju! donne sa­

tisfaction Approuv par ;-‘s c u- 
vornoment. les colUgos agricoles Pt 
les particuliers. Il se paie rapide­
ment par son travail. Garantie ab- 
eol ue. Sim pie—R obus r e—Kconom 1- 
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AUX MARCHANDS DE

Bonbons ©t Crème â la Glace
Le printemps nous trouve avec des assortiments variés et consi­
dérables de bonbons de toutes sortes, chocolats de tous les prix, 
biscuits de nombreuses marques, noix, pistaches, etc.

DONNEZ MAINTENANT VOS 
COMMANDES POUR

Sirop pour fontaines, Fruits écrasés, Poudres, 
Cornets et Ingrédients pour Crème à la Glace

Vouez sons voiT'avaTjt de piaqer voi conMiftndea

SHERBROOKE CANDY & BISCUIT 00.
05, rue Alexandre ShoarterooSsa
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